
Bulletin de l’I. F. A . N .  
T. SSV. sér. A ,  no 4,1963. 

Résultats des campagnes océanographiques 
de la Reine-Pokou 
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INTRODUCTION 

La Reim-Polsou, navire de recherches de la Côte d’Ivoire, a 
effectué au  cours des mois de février et mars 1962 une campagne 
océanographique d‘Abidjan à l’ìle de Sainte-Hélène et & l’ìle de 
l’Ascension, respectivement situées par 150 55’ S, 50 44‘ W et 
70 56’ S, 140 25’ W. Bien que cette campagne eût surtout pour but 
une étude physique du milieu océanique, les passages à ces îles 
ont pernis d’effectuer quelques investigations biologiques. Une 
série de huit dragages et des captures de poissons à la ligne oiit 
été faits h Sainte-Hélène. Trois coups de chalut ont pu etre 
donnés & l’Ascension. En  tout, 54 especes de Poissons ont été 
observées, dont 2 sont décrites comme nouvelles (1). 

Les Poissons de ces îles ont fait l’objet d’un certain nombre 
d’ttudes : LIILNI& CUVIER, VALENCIENNES avaient déjà décrit 
plusieurs espèces de l’une ou l’autre de ces provenances. Dans la 
Notice bibliographique, nous donnons une liste à peu près exhaus- 
tive de ces Ctudes, dont les principales sont dues à G ~ N T H E R  

(1935). Par la suite, plusieurs des poissons décrits de ces îles ont 
été placés dans la synonymie d’espèces d’autres provenances, 
notamment par H. W. FOWLER 1936. Notre étude montre que 
beaucoup étaient parfaitement valables. 

(1868-ISSI), hfELLISS (1875)) CUNNINGHAM (1910) et  NORNAN 

(1) Les types des deus especes nouvelles ont ét6 d6posés dans les collections du 

Les illustrations de ce travail sont dues 5 hI. P. OPIC. 
Muséuni National d‘Histoire Naturelle B Paris. 
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Par ailleurs, 11011s avons pu conqtarer nos récoltes A de 110171- 
hreux spécimens de la c8te aFricaine et également en provenance 
des Antilles franqaises et des îles du cap Vert. Ces comparaisons 
montrent que la faune ichthyologiqur de  Sainte-Htlkne e t  de 
I‘Ascensiori, que l’on peut considérer roiiinie une entiti., est soinnie 
toute beaucoup plus proche de celle drs Antilles que de  cellr de 
la cOte ahicaint. pourtant gGograi71iiqnrment nioins 6loie.n6e. ’11 
y a lii un prohlkine biogPographique t r& iritbressant qui nkessi- 
terait une h i d e  plus pnimte (le cette faune et une coniparaison 
dirticte de spbciiiiens de diverses provenances atlantiques. 
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Iorigurtir t.ot.ale. 

I( Fork lengtli N. 
longueur tete (du hout  du iiiuoeiiii h 1‘est.vPmiti: du bord opcr- 

dininist.re horizontal de l ’ i d .  
distance du musecm itti rliibut de  Ia prmni¿*re diJrsde ,  
deiisieme dorsale, anale, vtbntrale, pectorale (eut-re perpendi- 

iiagroirr dorsale 1. 
nagrciire dorsale f .  
nngetrire ariale. 
nageoire ventrale. 
nageoire pectorale. 
n:igt.oirr adipeuw. 
cliiffrcs romain- pinir Cpines o u  ragoils $inlples, chitfres arabre 

1 de pllis s+par& irs. : 15-16]. 

longueur standavd. 

ciilaire). 

diculaires) 

Tiour rayons mgius. 
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CARCHARHINIDAE. 

1. - Pterolamiops (Carcharhinus) longimanus (POEY, 1861). 

3 individus de 2 in à 2,20 m de longueur totale, pris sur palangres 
de type japonais, i 35 m de profondeur, à 10 milles N W  de Sainte- 
Hélène, le 26 février 1962. 

2. - Prionace glauca (LINNÉ,  175s). 

2 individus pris sur palangres de type japonais : 
- 1s de 2,54 m de longueur totale, h 35 m de profondeur, 

à 10 milles NW de Sainte-IIélène, le 26 février 19G2. 
- 1 Q de 2,56 m de longueur totale, h. 20 m de profondeur, 

à 2 milles dans le NW de l’Ascension, le 2 mays 1962. 

SYNODIDAE. 

3. - Trachinocephalus m y o p  (SCHNEIDER, 1801) (fig. 1). 

2 grands individus pris au chalut par fonds de 35-40 ni à l’Ouest 
de Ia pointe Catherine, Ascension : 2 mars 1962. 

Principales caractéristiques numériques : 

L ........................ 302 e t357  mm 
SI ........................ 254 310 
D .  ....................... 1-12 11-11 
A ......................... 1-14 1-15 
V... . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  1-7 1-7 
P. . .:. . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  12 12 

Ces spécimens présentent les mèmes caractéristiques numé- 
riques, le même aspect géneral que les i n d i d u s  provenant de la 
côte occidentale d’Afrique (y compris le caractère de coloratioii : 
tache alloiigée sombre, 8 l’angle supérieur de l’opercule au-dessous 
de la ligne latérale), mais les ventrales paraissent cependant plus 
longues : on compte seulement une rangée d’écailles entre l’extré- 
mité des ventrales rabattues et l’origine de l’anus chez les indi- 
vidus de l’Ascension ; on en compte 4 ou 5 sur les spécimens de 
taille sensiblenient plus petite (L = 200 à 250 nini) en provenailce 
des còtes du Sbnégal et de Côte d’Ivoire (fig. 1 b) .  
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HOLO CENTRID AE. 

4. - HoIocentrus ascensionis (OSBECK, 1765) (fig. 2). 

Matériel examiné : 1 spécimen (L = 291 mm), ligne de fond 
par 35 in, au mouillage devant Jamestown, Sainte-Hélène, 
22 février 1962. 
- 1 spécimen; ligne de fond, par 9 m, au mouillage devant 

Clarence Bay, Ascension, le 2 mars 1962. 
- 3 spéciniens coiiserv&s, sur un total d’eii+on 400 kg, pris 

au chalut par fonds de 35 à 40 m à l’Ouest de la pointe Catherine, 
Ascension? le 2 mars 1962. 

Ils ont tous la m h e  formule radiaire : D 1 = XI, D 2 = 15 
(16), A = IV-10 (ll), P = 16 OU 17, V = 1-7 (y compris celui 
des Antilles). 

Ces spéciniens ne diffèrent pas à première vue de l’exemplaire 
des Antilles. Une différence notable cependant porte sur le 
nombre d’&cailles en ligne latérale : 50 à 52 sur les spécimens de 
Sainte-Hélène-Ascension, 45 seulement sur celui des Antilles, e t  
pourrait éventuellement permettre d’établir une coupure sub- 
spécifique. 

Cette esp&ce ne fréquente pas les chtes africaines. Elle a eté 
observke aux îles du Cap-Vert, l’Ascension et aux Antilles, 
réserve faite ci-dessus concernant la réduction du nombre d’écailles 
pour les spécimens de cette dernicre provenance. 

5. - Myripristis jacobus CUVIER in c. v., 1829 (fig. 3). 

1 elreniplaire pris h la ligne de fond, par 9 m, au mouillage de 

L = 186, sl = 155 mm. 
Nous n’avons pas pu comparer cette espèce à des spécimens 

antillais, mais nous l’avons trouvée comparable en tous points 
à des spécimens provenant de l’archipel du Cap-Vert. 

Cette espèce n‘a jamais été citée de la cBte occidentale d’Afrique 
proprement dite. 

I 
Clarence Bay, Ascension, 2 mars 1962. 

Bulletin de 1’Ifan. t, SSV, série A .  81 
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MURAENIDAE. 

6. - Lycodontis moringua (CUVIER, 1829) (fig. 4) .  

RIat Criel examiné : 
1 exemplaire de L = 550 mm, pris k Ia ligne de fond par O m 

au mouillage de Clarence Bay, Ascension, le 2 mars 1962. 
1 exemplaire de L = 770 min. pris ai1 chalut par fonds de 

317 40 111, à l'Ouest do la pointe Catherine, Ascension, le 2 mars 
1962. 

Aspect marbré (lignes discontinues et irrégulières claires sur 
fond brun fnncé : les zones claires plus ahondaiites siir la tete ; 
nageoire dorsale ponctuée de taches claires ; partie pnstcrieure 
de l'anale hordée de noir. 

Principales caractkristiques des 2 spGciniens : 
_ _ ~  ~ 

L. ........................ 
T. ........................ 
Distance pvb D .............. 
Distance pl+ a ............... 
Distance prC e... ........... 
Diani+trP e ................ 
Longueur ferite h i i i ~ a l c  (niin1 
Longiicur fentP huci-.ile en 
7;" de L. . . . . . . . . . . . . . . .  

'7. - Sphagebranchus sp. t'el S .  acutirostris 
tBrtrsov,r D E  B ~ R N E T T L L E .  ld!t7] ifig. 5 t i  k 5 dj. 



CAMPAGNES OCÉANOGRAPHIQUES DE LA REIXE-POKOU 1241 

Principales caractéristiques métriques de 4 individus de L = 225 

L’espèce est totalement dépourvue de nageoires. 
à 422 min. 

237 
o3 

392 
17,s 
73 
3,5 
7 ,5  

L. (en nun) ......................... 
Distance pri! a (en nim) ............... 
Distance pr6 a en de L. ............. 
Longueur de la tete (I). . . . . . . . . . . . . . .  
Longueur de la tete en de L.. ....... 
Distance pr t  œ ...................... 
Extr6mitb de fente buccale. ........... 
Distance de l’ext.rbniit6 du museau i 

celle de la ni$chüire inf6rieure.. ...... 
Diamètre de l’œil .................... 
&artemerit des fentes branchiales.. . . .  
Hauteur maximum du corps ............ 

225 
86 

382 
1 9  
Sü 

7 
3,5 

- 
I - 

422 
201,s 
477 

26 
67 

l ü  
4 , s  

4 ,2  
9 ,5  
,1 , 5 
1,s - 

- 
II 
I 

360 
1-76 
488 

22 
62 
5 

4 1  

3,s 
7 
1,s 
I ,5  - 

III .I IV 

L’espèce est caractérisée par son museau pointu à bouche très 
en retrait (la longueur du museau en avant de la niâclioire infé- 
tieure n’est contenue que de 5,7 à 6,3 fois dans la loiigueur de la 
tête (2)), par la forme e t  la position de ses ouvertures branchiales 
très rapprochées (fig. 5 b) ,  et par la position de l’anus situé même 
chez les plus grands spécimens dans la première moitié de la 
longueur totale. 

L’ouverture antérieure des narines est tubulaire, de petite taille, 
située au-dessous du museau en avant de l’extrémité de la mâ- 
choire inférieure ; l’ouverture postérieure se présente sous la 
forme d’une petite fente s’ouvrant sur le bord inférieur de la 
lèvre, juste en avant du niveau du bord antérieur de l’œil. 

Dents observées sur le plus grand échantillon : 
A la nihhoire supérieure il existe 5 fortes dents coniques légè- 

rement courbes, disposées en IT à pointe dirigée vers l’avant, 
dans la région interniasillaire entièrement située en avant de la 
mGchoire inférieure ; 6 dents de n i h e  forme niais très nettenient 
plus fines disposées en une seule ligne sur le vomer ; maxillaires 
à dents de même forme, unisériées au nombre d’environ 18 à 20 
de chaque caté ; mâchoire inféi-ieure à dents semblables égale- 
ment unisériées au  nombre d’environ 17 à 19 de chaque caté, de 

(1) Mesur& de l’extrBmit6 du museau au bord antkrieur des ouvertures branchiales. 
(2 )  Mesuree de l’extremit6 du niuseau au bord antérieur de5 fentes branchiales. 
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L e11 mnn . . . . . . . . . . .  
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PrG a e n  “,, tlr L. ...... 
. . . . . .  
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( I )  FOWLER (3936, 1’. 293j indiqidt 11 fois ! 
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I’estrbmitG du muscnu il l’angle post6rieur das ouvertures iiranchinles. 
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taille légèrement croissante de l’avant vers l’arricre jusqu’à la 
15e ou i@, les 2 dernitsres étant sensiblement plus petites. 

Coinnie nous l’avons vu dans le tableau préckdent, la position 
de l’anus se déplace sensiblement de l’avant vers l’arrière eii 
cours de croissance : de 382 de L chez le plus petit spécimen 
(225 nim), la distance préanale h plus de 475 (477 et 488), 
chez les plus grands (422 et  360 niin). Tenant compte de cette 
particularilk, nous avons cependaiit comparé les caractéristiques 
de nos specimens à celles cle quelques autres Sphngebrarzchus 
que nous avons pu examiner : lioloype de S. foresti CADEKAT et 
Roux (des îles du Cap-Vert) (en cours de publication), un des 
syntypes de S. ncutirostris (BRISOUT D E  BARNEVILLE), un spki -  
men des collections du British Museum no 20-920-1932-8-3-1, 
non déterminé, en provenance de Saiiite-Hélène, ainsi qu’à la 
description que donne H. W. FOWLER (1936, p. 293) de S. angui- 
formis (PETERS), d’après l’auteur. 

L’étude comparative des données ci-dessus ne permet pas de 
conclure de manière dkfinitive. Cependant S. foresti à anus situé 
dans le troisiiime tiers de la longueur totale est L placer nettement 

part, C. angiciforiizis (pour laquelle nous n’avons que des don- 
nées trop restreintes) paraissant néanrnoins s‘en écarter par les 
dimensions relatives de la distance pré a et de la longueur de la 
tête, e t  de celles du diamktre de l’ad par rapport à la longueur 
du niuseau en avant de l’œil. 

S. mutirostris d’origine non précisée, se rapprocherait assez des 
spécimens récoltés par la Reine-Pokoii ; notons cependant que les 
pores de la ligne latérale sont triis apparents sur le type de BHI- 
SOUT DE BARNEVILLE alors qu’ils sont indistincts et impossible 
h dénombrer sur nos échantillons ; de plus les dents de la plaque 
intermasillaire bien qu’en mthne nombre (5 )  sont disposées digé- 
reminent, les deux postérieures étant plus rapprochées l’une de 
l’autre que les interinédiaires chez aczttirostris alors qu’elles sont 
plus écartées chez nos spécirnents (fig. 5 d et  e). 

L’individu des collections du British RIuseum dont le nombre 
de pores avant l’anus correspond parfaitement à celui dénombré 
sur le type de S. ncutirostris appartient très vraisemblablement 
à la même espèce que nos échantillons. 

8. - Callechelys longissimus, sp. nov. 

Matériel exaininé : 2 individus de L = 480 et 495 mm, prove- 
nant comme la précédente de dragages effectués par 35 m de 



1244 J. CADENAT ET E. X A R C H A L  

foiid devant Lemon ]-alley à Sainte-Htlène le 25 fCvrier 1962. 
Principales caractéristiques métriques de ces 2 individus : 

L en nini.. .  . . . .  . . . . . . . . . . . . . . . . . .  
Distance prP D en min. ................ 
Distanre prC D en de L... . . . . . . . . . . . .  
Distance pr4 amis eil IJ~III . .  
Distance prk aiiiis en >io de 
Longueur de  Ia tete (1) en nini 
Longueur tie Ia tête tw YAo de 
Pistnnce prb CE .............. 
EgtrdniitP de la fente bucri 
Distance de l'estrbmitk du museau à celle dP 1 

la nilrhoire înfhrieure 
Hauteur nlasinlum du ( 

Dianiibtre de  1 ' 0 4 .  ...... 
& ~ t r t e m e n t  iniidrnum des fentes hranc'hiales 
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rieure à dents coniques unisériées au nombre d’une dizaine de 
chaque cote, celles des deux paires antérieures étant les plus 
développées. 

On compte (assez indistinctement) environ 130 pores le long 
de la ligne latérale jusqu’au niveau de l’anus, dont 8 dans la 
partie courbe situke sur la tete à partir des ouvertures branchiales. 

Aucune marque spéciale de coloration sur les 2 specimens exa- 
minés. 

Ces échantillons ne correspondent à aucune des espbces que nous 
ayions eu l’occasion d’examiner de l’Atlantique. En  raison de sa 
très grande longueur par rapport à sa hauteur, nous la désignons 
sous le nom spkcifique de longissimus. 

140 
113 
50 : 3580/,,de I, 
13 : 260°/0,  de 1% 
30,5 : 2180/oo de  L 
5,5 
9 

BOTHIDAE. 

149 
123 

54 : 362 
l 3 , 5  : 250 
32 : 214 
5 
9 

9. - Arnoglossus capensis BOULENGER, 1902 (fig. 7). 

Matériel examiné : 3 exeniplaires provenant d’un coup de 
chalut par fonds de 100 m, h l’Ouest de la pointe Catherine, 
Ascension, 2 mars 1962. 

Caractéristiques principales : 

.IS : 5Y0/,, de T 
02 
76 
18 $. 47 

L. .................... 
SI. .................... 
H. ..................... 
h.. ...................... 
T. .................... 
Distance pr6 œ .......... 
Diamètre œ ............ 
Distance inter œ.. . . . . .  
Longueur du  maxillaire 
Longueur de la P du  

còt8 o c u l ~  ............. 
D. ...................... 
A .................... 
11. ...................... 

21 : 656 
99 
-i I J  

18 $. 46 

1,s: 590/,,deTI 1 , s :  56 
10 11 

- 

143 
114 

49 : 345 
12,5 : 255 
30 : 211 
5 
8,5  
l . 7  : 56 
9;s 

19 : 633 
101 

- r  13 

Sur. l’individu de L = 140, on compte 12 branchiospines sur 
le bord inférieur du premier arc : pectorale à 11 rayons du côté 
ocdé ,  5 10 du ci%& aveugle ; ventrales & 6 rayons du cGté oculé 
e t  5 du côté aveugle. 

Le premier rayon de la ventrale du cOté aveugle a son ori- 
gine au niveau de celle du quatriPme rayon de la ventrale du 
côté oculé. 
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Les quatre premiers rayons de la dorsale sont séparés inais à 

T1 esiste line petite perforation circulaire h la base de chaque 
peine plus longs que les suivants. 

niemhrane interradiaire. 

10. - Syacium micrurum RAIVZANI, 1840 (fig. 8). 

RIatCriel examiné : 4 spi.cimens de petite taille (L = I21  1~ 
164 min) de nièine origine que l’espke pr6cbdente : IV de. la poiiite 
Catherine, Xsceiisioii, fonds 100 m, 2 mars 1962. 

Nous donnons dans le tahleau suivarit les principales carat’- 
téristiques de ces 4 spécimens comparativement à celles de 2 esetn- 
plairrs de S , t ~ t r r i m r  grtiiirrii p i s  d’Abidjan et  de 5 spécimens de 
s. pn]~i~~osr i? t?  ? de l’ìle de l’Ahxnsion. 

Si les formules radiaires et la plupart des proportiims d u  toys 
sont trop voisines pour y relever des différences entre ces trois 
formes, par contre 1’4cartenient des yeux prrmet d~ siparer faci- 
lement S.  pupillosum ( T i  (qui n’esiste pas siir la cfite occidentale 
ri’Afriyiie,~ des indi\-idus h yeus rapprochis c’est-à-dire des deus  
autres forines chez lesquelles cependant il existe une différerwe 
paraiqsant constante. 

E n  ce qui (-oncerne la positioli dtLs yeus ~ i o u s  avons not& que 
le Imrd antbrieur de l’rei1 supérieur était :I l’aplomb : du hnrd 
postirienr de l‘ceil infirieur pour S .  ptrpi/!os7rin I i’:, du centre 
de I ’ d  inférieur chez les specimens de S.  nr icrirrum de 1‘Ascm- 
pion. et ilu tiers anttrieur de l’ail  iriférieiir pour S. g 7 i i i r ~ ~ 1 i s i . s  

ourst africains. 
bu point, dr vire coloration. S. p u ~ ~ i l l o . s i i r ~  ; I’) ret caractérisé 

par deus 1ignc.s snn ihes  allant l’mie de I’rstréinit P du niilbeau 
et l’autre du t’ronr ‘k  l’aploml~ du l m d  a n t i ~ i r u r  de  l‘rril iiif4rieur.j. 
au hord supero-antbrieiir de l’rei1 iiine troisibme ligne int&resse 
I a  base des premirrs rayvonh de la dursalt-j. En outre, la partie 
postérieure du c o r p  fsur la ligne latéralej. et la cauilale. sont 
marquécs de tache.: sem hlahleinrrit disposies (mai. plus o11 moins 
apparente> j sur tous les individus [voir fig. 9) .  Leb lignes préocw- 
lairei; n’existent pas chez les individus à yeux rapproch6s de 
cerisinri I qni présentent nbanrnoins des taches analogues à Ia partie 
pwtbrirurt. d u  corps). ni chez le.; S ~ / ~ ~ c i r r i ~  ouest-africains. 

Nous n‘avnns pas pii ét udier d’une nianiGre pricise les rarai.t+re+ 
de la dentition [le res diver:, individus. En raison de> différences 
( IégGres il est vrai) relevées dans l’apparence estérieure de.: S p -  
cirrnz 1t es;l)wc interorbitaire plu.: petit que le diani&trr de l’mil 
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H ........................ 
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D ......................... 
A. ......................... 
11 ......................... 
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Syaciuni niicritrirnz 

- 
164 
137 

53 
14,5 
40 

895 
7,5 
3,5 

15 
27 

90 
72 
57 ? 

323 
386 
273 
243 
291 
21 2 

87 
G6 

197 
r 

Ascension 

137 
I I 5  

49 
l 2 , 5  
31 

8 
7 
2,s 

13 
25 

90 
70 
59 ? 

357 
426 
255 
226 
269 
258 

90 
57 

217 - 

136 
1.16 
49 
12,5 
Y2 

775 
6 
2 

.13 
24 

89 
7.1 
55 ? 

360 
422 
255 
235 
275 
234 

62; 
40 

206 - 

- 
121 

99 
43 
I 1 
28 

7,5 
5 
.1 ,5 

12 
21 

89 
70 
56 

355 
434 
255 
231 
282 
267 

53 
34 

212 - 

Abidjan - 
21 5 
183 

75 
21,5 
47 
11 

895 
3,5 - 

77 

88 
70 

? 

348 
409 
286 
218 
256 
234 

74 
46 

420 - 

- 
222 
I 8 5  

81 
22 
51 
,12 
9 
2,5 - 

40 

89 
72 
56 

364 
437 
371 
229 
275 
235 

49 
30 

216 - 

Syaciicni papillosrim (? )  

- 
3.14 
263 
110 

26,5 
74 
1 4  
I 6 
18,5 
28 

138 

93 
73 

? 

350 
41 8 
240 
235 
281 
189 
250 
168 
5% 

Y 

- 
297 
250 
103 
37 
70 
13 
,1 r, 
18 
27 

I 2 4  

89 
71 
60 2 

343 
408 
264 
235 
280 
185 
257 
17G 
496 - 

Ascension - 
29 1 
246 
101 

27 
68 
12,5 
13,s 
17,5 
26 

116 

89 
70 
57 ? 

347 
410 
267 
233 
276 
183 
257 
173 
471 - 

- 
255 
215 

91 
23 
60 
12 
12,s 

. 13 
25 
92 

89 
60 
58 ? 

356 
433 
252 
235 
279 
200 
216 
142 
427 - 

- 
299 
254 
,105 

28 
71 
13,5 
15 
I 9  
28 

115 

90 
71 
? 

351 
413 
266 
337 
279 
190 
267 
180 
452 - 
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nous pensons néannioins que les inclividns de l’Ascension peiivent 
etre séparées de ceus de la cbte occidentale d’Afrique, ces derniers 
solis le nom de ”3. grtineensis (BLEEKERJ, celm de l’Ascension de- 
vant @tre rappo’tés ?i S. r~iicriirzt~n RANZANI prirnitivement décrit 
du Brésil. 

11. - ? Syacium papillosum ~ L I N N ~ ,  1758) c ~ l  S .  soleaeformis 
(CLARK, 1913) {fig. 9j. 

&latériel esaminé : 1 spécimen de L = 314 min, chalut, Ascen- 
sion, à l’Ouest de la pointe Catherine par 35 A 40 ni, 2 mars 19G2 
et 4 individus de L = 255 à 299 nim, pris dans les m h e s  parages, 
niais par 100 m de fond, le niPrne joiir. 

Les principales caractcristiques de ce matériel figurent dans le 
tableau prkckdent. 

Nous a w n s  en outre conipté : 10 oi l  Il rayons h la pectorale 
du c8té oculit et 9 ou 10 sur celle du chté aveugle : de niPlne 5 011 

(3 rayons aus ventrales dont celle du cr i th aveugle a son origine 
au niveau de la hase dix d e u x i h e  rayon de celle d u  &ti. nculé. 

Dans la description que .J. R. n'aman doline de cette espbct: 
1,1934, p. 130). il n‘est pas fait inentii~n des caracthes de (bolo- 
ration not& ci-dessus ; en outre la position des yeux est sensi- 
blement ditTPrente : Ir  hord anthirur  dtt l’cpil sup6rieiir Otant 
situé heaucoup plus en w a n t  par rapport à I ‘ d  f ise  chiis la 
ligiire 84 de NORMAN que dans notre figure 9. 

En mitre N ~ R M A D ;  lit! meiitinnne pas l‘origirie Awen..inn dans 
la distrihutioii géographique qu’il diinne de l‘e<i)i.ce ip. 13 1’. 

11 n’rbt pa> inqmssiihlr~ que IPS .;pécimeiis d’A<ct*iisinn arpar- 
ticnilent b une fnrine difTtrrrite de celle d e s  d t e s  íitlanticpres 
anikricairies et que par suitet le5 indiviclub rit 6 s  de I’hscensinri par 
C L A R K  en L913 sous le IIIJIIL de Htv??ir//o?/i bris sdtvtcforniis \nient 
(1iffPrrnt i: d e  l’e.;pi.cti p i p i / l o s s i t r / ~  de LINXE. ?!ORMAN con.;iJtrr 
~ependant  11113 IC h%o7rr~~rrs soltwf’urn?is d6crit d u  Brtbil par 
~ G I \ S I Z  doit prnbahlement fìgiirer dans la synnriymie de ,s. p p i / -  
l O S / l / t ? .  

En conclusion. 1‘esj)i.w de S ! p r * i r t n r  dr  1‘Xscc~rii:ion (il e.;pr:r 
internrliitaire plus grand qiw le diíìiiii-.tre tle l’(fili. nous parait 
h e  diff6reiitr tlr S. p t i p i l l ~ s r r r ~ i .  niais il ne nous paraît Itas po’- 
sihle de la d6signcr sliC.rifiq71enwnt t m t  que le:, q)C.ciitiens rap- 
p w t &  pm la Hrim-Pokorr n’auront pu ;tre cnniliar6s au type de 
R l / o ~ t /  bus s ,dc( icfori i i ic  du Brki l  d‘u~ ir  part e t  ailx spisciniens 
tle l ‘hswii~ion cli.qignt< par C L A B K  sous le nimi de Hcrtrirhnii~brrv 
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soleaefornzis et  qui doivent très probablement appartenir à la 
m h i e  espèce que rios échantillons. 

12. - Bothus mellissi NORMAN, 1931 (fig. 10). 

Matériel examiné : 
1 spécimen de petite taille (L = 72 mni), Sainte-Hélène. Dra- 

gages devant Lemon Yalley par 100 m, février 1962. 11 spécinieiis 
de L = 180 à 223 mm : Ascension, chalut, fonds de 35 B 40 m, 
à l’Ouest de la pointe Catherine, 2 mars 1962. 

Dans le tableau page 1250 les caractéristiques de quelques-uns 
de ces spécimens comparés à celles de divers exemplaires de Bothis 
podas de Côte d’Ivoire font nettenierit ressortir les cliff Brences 
principales existant entre les deus espèces : hauteur plus grande 
chez B. podas ; tgte plus grande (par rapport à la hauteur du corps) 
chez B. inellissi ; espace interorbitaire e t  longueur de la pectorale 
du c6té oculb sensiblement plus grands chez B. podas. 

Les formules radiaires de D et A ne paraissent pas varier sen- 
siblement si ce n‘est que B. podas semble avoir un nombre légè- 
rement inférieur de rayons à l’anale. 

Dans le tableau suivant nous avons indiqué entre parenthèses 
le nonibre de spécimens examinés. 

B. niellissi B. rnellisi B. podas 
I Ascension (11) Sainte-HCkne (1) Cdte d’Ivoire (5) 

D... . 89 b 92 89 ;i 92 
A.. . . 68 B 72 66 B 69 

Ligne latérale : 19 à 20 écailles le long de la courbure antérieure 
e t  66 à 73 à la partie droite. 

Premier arc branchial présentant 5 branchiospines très fines 
au bord supCrieur et 10 plus courtes, larges e t  tronqukes B l’extré- 
mité, à la partie inférieure. 

La ventrale du cat& aveugle a son origine au  niveau de celle du 
quatrième rayon de la ventrale du côté oculé. 

Cette esphce n’a pas été observCe sur les côtes ouest-africaines, 
elle paraît différer également de B. ocellatus AGASSIZ 1531, des 
côtes amkricaines. 
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Sexe 
I 

L I . .  . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  
81.. ................................ 
H ............................... 
T. ............ 
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IP ................................ 
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11k 

7 3 
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28,9 
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I ï  

!I 
:1 1 
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3 9:l 
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23; 
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4" 
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1 '1 5 

7 1  
13,3 
28 

17 
!4 

27 
827 
510 
20 1 
394 
190 
321 
1'23 
t; o 7 
194 
964 

1 
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13. - Bothus lunatus (LINNÉ, 1758) (fig. 11). 

Matériel examiné : 1 exemplaire de L = 320 mm, chalut. 
Ascension, Ouest de la pointe Catherine, fonds 100 m. 

Principales caract6ristiques de ce spécimen : L : 320 ; sl : 273 ; 
13 : 148 ; li : 30 ; T : 74 ; œ : 13 ; distance pré œ : 19 ; inter œ : 28 ; 
long. de P, caté ocule : 127 ; P cGté aveugle : 42. 

D : 95;  -4 : 75; V oc. : 6; Vav. : 6:  P oc. : 1 1 ;  P av  : 1 2 ;  11: 

Premier arc branchial à bord supérieur entièrement lisse et à 
10 branchiospines au  bord inférieur. 

L’origine de la ventrale du côté aveugle se situe entre les bases 
des troisième et quatrième rayons de la ventrale du c&é oculé. 

I1 s’agit d’un mâle adulte B pectorale très développée et ?i yeux 
munis d’une rangée de cirres bien visibles ii la partie postérieure : 
supérieure pour l’œil supérieur et inférieure pour l’œil inférieur. 
Ces cirres sont plus ou moins développés et irrégulièrement 
dispos6s. 

Les écailles de l’opercule et du préopercule du c8té oculé sont 
peu apparentes et pratiquement invisibles du côté aveugle. 

Le type de coloration (fig. 11 A), correspond à celui de 3 spé- 
cimens des Antilles auquel nous l’avons comparé (fig. 11 B). 

De mPnie les formules radiaires et autres données numériques 
restent dans les limites de variation connues pour les spécimens 
des còtes américaines et des Antilles. 

Bothus limatLts est donc une esphce supplémentaire connue 2 
l’Ascension et aux Antilles alors qu’elle est inconnue sur la côte 
ouest-africaine. 

22 + 75 ? 

BELONIDAE. 

14. - Belone platyura BENNETT, 1832 (fig. 12). 

= Belone trachzira VALENCIEIWES (in C. V. 1846) (Ascension). 
= Belone Zovii G ~ N T H E R ,  1866. 

Matériel exaniiné : 32 spécimens, pris en surface au haveneau 
au mouillage de Clarence Bay, Ascension le soir du 2 mars 1962. 

Au sujet du nom spécifique retenu nous reprenons ci-dessous 
les raisons que l’un de nous et Ch. Roux avons indiquées i propos 
d’une petite collection en provenance des îles du Cap-Vert récol- 
tée par la Calypso (sous presse au moment de la rédaction de ce 
travail). 
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La systématique de ces Poissons est assez complese : NoRhrAN 
pour sa part, en 1955, incline à donner à ses specimens deux noms : 
Belone ardeola ardeola et Beloric ardeoln trachmra, le premier réservé 
aux iiidividiis vivant dans les eaux des bntilles, des Acores et des 
îles du Cap-T’ert, le deusiènic à ceus vivalit dans les eaux des îles 
de l’Ascension et de Sainte-Hélène. Nous avons recherche vaine- 
ment dans les collections du Muséum National d’Hiqtoire Naturelle 
de Paris le type de Beloiie ardrolir VAL. ( i n  C. V.}, nous avons 
par contre vu celui de BeZniie trtrchitrir VAL. lin C. Y.) 1S4R. Nos 
Poissons correspondent esactenient à ce type. C’est pourquoi 
nous avions pensé sur la foi de la synonymie établie par EI. W. Fow- 
LER en 1936 et sans avoir pu examiner nous-niCmes le type de 
Brlone argnlirs LE SUEUR 1821, que les Brlom des îles du Cap- 
Vert devaient &tre citkes sous ce dernier noni. 

(( Cependant, daiis iin travail rGcent et fort documenti., 
G. F. h¡EEs (1962), considere que Belone mgdi t s  LE SUEUR, 
dont le type est perdu, n’est plus identifiable, que pa ’  contre 
I’esp8ce de BENNETT : Belone plaf!yrtrcx est cosinopolite englobant 
dans sa synonymie la Beloiie lovii de G ~ N T H E R .  et qu’enfin Belolit? 
ardeola VAL. (ill C. V.) est identifiable à une espèce sans carPnes 
aplaties au pédoncule caudal : B. houttrt!pi ( ~ Y A L B A U M !  1792. 

(( Adoptarit les conclusions de h E s ,  c’est d n n r  sous le nom de 
Bdoiici p/trf!yitrir BENNET 1833 que nolis citerons ici cette esp&,r (I’). )) 

Cependant l’examen du  mati.rie1 en collection à CorGe en pro- 
venance des Antilles et iles îles du Cap-Ywt, de celiii récolt6 par 
la Ctrl!/p.sn atis îles du Cap-Vert et par la Rrini~-PoF;oir i I’ile d u  
l’Ascension nous autorise c i  penser que les coiicliision5 de J .  R. NOR- 
MAN tendaiit k separer d’apri.5 le noinbre 1 1 ~ s  rayon< de  leurs 
nageoires dorsale e t  ariale en dens groupes orcupaiit chacun une 
aire g6ographique difftrent e ayant la valelir de <oils-rspbces nc‘ 
solit pas h rejeter. 

Nous donnoiis comi~arativeiiirrit Jans Ir tahleaii buivant leb 
nnmhres totaus de ra;\-niis des nageoires dnrsalr et ma le  obser- 
vC.s par NoRh1.w et par nous-n ihrs  pour de< y t ( k w i i s  de di\ erbe< 
origines. 

Dalis la colonne des origine<, les chiffres índiquC-s eritre paren- 
thhses représentent le iioinhre de sp6cimenc sur lesquels les uhser- 
vations ont 6th faites. 

I1 apparaît clairement dans ce tahlean qut’ les individus pro 
venant des ìles de l’dsccw.;inn et de Sainte-Héltne ont un nonihrr 

(1) c;’est-:i-dirtb le\ cc1i:intillons 1)ruven;int de5 ìles du Cap-’Vert. 



Antilles (NORMAN) (6). ............................... 

Iles du Cap-Vert (NORMAN) (3) ......................... 

Antilles collections IBAN (8) .  ......................... 

Iles du Cap-Vert coll. IFAN et Calypso (21). . . . . . . . . . . . . .  

Sainte-HBlène-Ascension (NORMAN) (19). . . . . . . . . . . . . . .  

dsceiision coll. Reine Pokori (323.. .................... 

NOMBRE DE RAYONS A LA N A G E O I R E  

dorsale 
- 
17 - 

-I- 

- 

anale 
- 
I 8 - 
+ 
+ 
8 

8 

3 - 
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de rayons plus élevé aus nageoires clnrsale et anale que  ceux 
provenant des Antilles et des îles du Cap-Vevt. 

N o m  avons par cnntre noté dans tous les cas la présence de 
11 rayons a u s  pectorales ; l’origine de la dorsale se situ<’ g h é -  
ralriiient au niveau du cinquième rayon de l’anale. Le nomhre 
des &cailles prédorsales varie de 117 i 131 ; les hranchiospines 
au bord inférieur du premier arc sont ai l  nonihrp de 5 A 7 précé- 
dées de IIT à T I T  rudiments. 

EXOCOETIDAE. 

15. - Exocoetus volitans L I N N É ,  1758. 

RIatkriel esaniiné : un exemplaire rrcueilli sur le pont de la 
RPine-Pokou avant l’ar.rivi?e 

Longueur totale (jusqu’à estr&rnit& lohe infcrieur de la cau- 
dale : 210) : longueur (jusqu’à extrémité lohe supcirieirr de la cau- 
dale 199) : fltl : 175 : sl : 1673 ; distance prii P : 39 : long. de P : 21 ; 
distance pré V : 70 : long. de V : 2 t  : T : 42 : ce : 11 : museau : 9. 

D : 1/12!. A : 1/11; tcaillpy en ligne longitiidiriale partie dnr.:ale : 
41 ; écailles ligne latérale (ventrales) : 42. 

Les ptvtorales atteignent la haw de la caudale ; les D et A sont 
exactement oppo+s ; l’extrémité de.: Y est exactement à mi- 
rlistaiice entre l’origine des P et celle de: il. 

Sainte-Hélène, février 1962. 

167. - Gypselurus cyanopterus T’ALENCIENNES [ i l l  C. Y. J 184C. 

Rlat ériel esainilit : 3 esemlilaires pris au havrrieaii en surfacar 
au innuillagu dt. Clarence Bay ihscw~sionj IP 2 mar> lW, soir. 

Principales ral.arttristicIues. la longurur totale [L)  &tant mesu- 
rke de l’estrbniité du niiiwau ?i wile dii lohe infbrieur de la caudale. 

I I I 
I,. ............................. , P I  .............................. 
LOIIF. (11. F ....................... 
Long. rir V.. .................... 

1 PIUS 11mg iaynn de  D .............. 
\ pl,& D ................... 
( 11 ...................... 

D. ............................... 
21 ............................. I “” 

sci 8” 
37 I 35 I 

f 
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Les pectorales atteignent ou à peu près la base des premiers 
rayons margiiiaus de la caudale : les ventrales atteignent le 
niveau des sixième e t  septième rayons de l’anale dont l’origine 
se situe ii l’aplomb des sixième et septième rayons de la dorsale; 
le deuxième rayon de P est bifurqué. 

Pectorale foncée l3 l’exception des petits rayons internes qui 
sont Llancs ; les ventrales sont blanches : la domale est inarquée 
dalis sa partie médiane e t  suphieure par une large tache foncée. 

OSTKACIIDAE. 

17, - Ostracion notacanthus BLEEKER, 1863 (fig. 13 A et B). 

Matériel exaniiné : 3 exemplaires pris 2 la ligne de fond entre 
5 et 25 m devant Jamestown, Sainte-I-1Clbne7 le 22 février 1962 ; 
une dizaine de spécimens pris au  chalut par fonds de 20 et 35 g 
40 m & l’Ouest de la pointe Catherine, Ascension, 2mars 1962. 

Mensuration de 10 spécimens en provenance de l’Ascension 
(voir tableau). 

Tous les spCcimens observés possèdeut 10 rayoris B la dorsale, 
10 h l’anale, 12 aux pectorales sauf un individu ayant I l  rayons 
à la dorsale et h l’anale. 

On peut remarquer que les variations indiT-iduelles sont assez 
grandes notanimeiit en ce qui concerne la hauteur de la carapace 
et la longueur de la tête. 
- Mensurations et proportions d’un spCcimen des Antilles 

déterminé comme Ostracioti tricornis (L.) (entre parenthèses 
de la L carapace) : 

L : 232 mni (1 516), SI : 183 nim (1 196), L carapace : 153 
(I 000), T : 39 mm (255), EI : 78 mni (510), in : 18 mm (118), pro- 
fondeur échancrure caudale : 8,5 mm (56), angle frontal : 700 5. 
Les autres mensurations n’offrent pas d’intér6t pour la conipa- 
raison. Nous ~ o y o i i s  que les principales différences portent sur la 
région ckphalique : tête plus courte, museau plus ramassé, bord 
antérieur plus vertical. En outre, l’échancrure de la carapace au 
pédoncule caudal semlde moins profonde. 
- Mensurations et  proportions d’un iiidividu de CBte d’Ivoire 

cle niSme taille que le spécimen antillais : 
L : 223 niin (1 458),  sl : 180 inni (1 176)’ L carapace : 153 mm 

(1 UOO), T : 40 inni (261), H : 71,5 (467)’ ni : 21 min (137)’ pro- 
fondeuréchancrure caudale : 10 nini (65), angle frontal : 650 5. 
En outre, 5 autres spécimens de L carapace 117 à 148 inni ont été 

Bullefin de I’If;in, t. SSV, serie A.  52  
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OSTRA CION NOTA C A  N T H  U S  ( BLE EKER) (suite). 

nlnl 

275 
223 
191 

53,5 
94 
21 
29,s  
29 
1 9 
72 
27 
18 
23,5 
1 6  
13 
20 

159 
580 

L ................................ 
SI ................................ 
L carap. (L car) ...................... 
T ................................ 

%o L car 

I 440 
1 168 
1 000 

280 
492 
,1 I 11 
154 
152 

99 
377 
141 

94 
123 

84 
C8 

1 o5 
833 

-- 

H. ................................ 
ni. ................................ 
Inter œ vert.. ........................ 
Inter œ hor ........................ 
L f. bue.. ........................... 
L f . d  ............................... 
L f. anus ............................. 
L f .  anale. ........................... 
Prof. f. caud ....................... 
H f. br ............................. 
PrB D ............................. 
Angle fron. ........................ 

œ .................................. 

rx T ............................... 

" 

284 
225 
193 
53 
99,5 
21,s 
27,5 
3 o 
18,5 
80 
2fi,5 
20.5 
15 
16 
13,5 
20,5 

tio0 
157 

Inln x 
L CBr 

1 472 
1 166 
1 O(J0 

275 
516 
'111 
142 
155 
96 

415 
137 
106 
124 
83 
I0  

106 
813 

-_I 

248 
,195 
173 
51 
94 
21 
28 
28 
17  
74 
25 
16 
19 
14 
12 
21,5 

138 
600 - 

111111 

P 
307 
247 
210 

62 
100,5 
22,s  
39 
30 
19,5 
84 
28 
18,5 
28 , s  
14,5  
14 
23,5 

175 
510 

~~ 

VI 

%o 
L car 
I 

1 f134 
1 127 
1 000 

295 
543 
121 
162 
162 

98 
428 
144 

92 
110 
81 
69 

124 
798 

- 

%o 
L car 

1 462 
1 176 
1 o00 - "95 

47'9 
107 
186 
143 
n 3 

400 
133 
88 

136 
69 
67 

112 
833 

I- 

V1I 

291 
235 
,199 

55 , s  
97 
20,s  
32 
30 
17  
77,5 
26 
18,5  
22,s  
14 
1 3 , 5  
20 

1 t.ì 5 
520 

l 4 6 2  
.1 18.1 
1 0 0 0  

"79 
487 
103 
161 
15.1 
85 

389 
131 

9 3 
313 

7 o 
68 

100 
S29 

VI11 IS 
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tagone yuadriangulaire ou même ronde et  à centre large orange 
ou rougegtre. On ne voit rien de pareil sur le corps du quadri- 
cornis 1). 

I1 note encore des diffkrences de coloration de la queue et 
l’existence d’un rayon de plus aux pectorales pour conclure que 
l’espèce de Sainte-Hékne est nouvelle et la nomme Ostrucioiz ìpota- 
cantltrcs. 

Bien que la figure de O. tricoriiis (Lnctophrys tricornis), que 
donnent JORDAN et E V E R ~ I A N N  (1898, fig. 639). montre des taches 
plus ou moins disposées en étoile à la partie dorsale, les indica- 
cations de coloration données dans le tes te  11898, II, p. 1724)’ 
sont les suivantes : K head and carapace with round spots of 
rather light hlue, these sometimes forming more or less interrupted 
longitudinal stripes : about 4 of these stripes on cheek : tail above 
with blue, brown-edged spots. 1) 

Dans son travail ultérieur h la description de O. notacanthus, 
BLEEKEH, 1865 (hTed. Tyds. Dierk, II, p. 302), reprend ses Ostra- 
cion atlantiques et différencie l’espèce ouesi  -africaine des autres 
sous le nom de O. guineensis. 

AprPs examen de la littérature à notre disposition et  d’un 
important matériel des Antilles, de Sainte-IiClène et Ascension 
et des côtes du Ghana .et de COte d’Ivoire, nous pensons que 
3 espèces d’Ostracions voisines niais difl’érentes y existent qui 
sont : O. tricornis des côtes américaines-Antilles (fig. 15), O. nota- 
canthus des ìles Ascension et  Sainte-I-Iélèrie (fig. 13) et  O. pi- 
rieeitsis de la côte occidentale d’Afrique (fig. 14). 

Ces 3 espèces pourraient se différencier de la manière suivante : 

A. Boucliers de la caparace ornCs de granules peu nombreux 
régulikrenient disposés ; pas de taclies annulaires 
ni de vermiculations sur le corps ; pédoncule caudal 
sans taches nettes. .................... 

AA. Boucliers de la carapace orn& de graiiules beaucoup 
plus fins moins régulièrement disposés ; des taches 
annulaires ou des vermiculations sur le corps ; phdon- 
cule caudal présentant des taches sombres nettes h 
la partie supérieure.. ....................... 

B. Troisii.nie bouclier prédorsal aimé d’une forte épine k 
large base ; chaque bouclier orné d’une tache annu- 
laire : profil antérieur plus ou moins oblique, jamais 
subvertical, faisant ayec l’axe du corps un angle de 50 
ti G O O . .  ............................ O. notacanthus 

O .  guineensis 

B. BB. 
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BB. Pas d'épines développérs sur lcs boucliers predorsaux 
~rsreptio~inellement ilne hpine rudimentaire) ; hou- 
cliers de la t a t e  et du "y iiiarqiits de taches plus 
nu moins riyplikeluc~n t annulaires o11 verniiculées : 
p f i l  mitPrieur siihvert ical, faisant. av r r  I'ase di1 
corps un angle d'environ T O O . .  . . . . . . . . . . O .  tricornis 

D I o n o NTI n .i E. 

18. - Diodon holacanthus L I N N É ,  1758 (fig. 1G -i\. et. BI. 



seuls D i o d o m  du Sénégal que nous ayons pu esaminer apparte- 
naient tous deux à une autre esp&ce D. hystris. Quelques lkgkres 
diffkrences conceriisiit la coloration et les formules radiaires, qui 
avaient. C t C  releyées entre les spécimens de l’Ascension et  de 
Cate d’Ivoire ne se retroui-ent plus après examen de l’ensemble 
du niatériel : 

’736 
190 
303 
1% 

73 
134 

Ascension.. . . . , 
Ascension . . . . 
Ctte d’Ivoire.. 
CGte d’Ivoire.. 

Ghana.. . . . . . . .. 
Ghana. . . , . . . . . . 

Sierro. Leone, . 

I 4  13 23 simple ronde 
14 12 22 simple ronde 
13 1 3  31 double 
13 18 21 double 

12 22 simple al1ongi.e 
12 12 22 simple ronde 

I l I I  I TACHES AU-DESSOUS 

86 114 

DU NIVEAU 
DES BORDS I N P ~ I E U R S  

DE L’OUVERTURE TOT. 

22 simple ronde 
I 

I BRANCHIALE I W  
sans trace de taches 
sans trace cle taches 
qí[. taches sur ventre 
e t  tlancs, une assez forte 

taclie noire au dessous 
de P 

des taches plus ou 
moins nombreuses au- 
dessous du niveau de 
P 

id. 

I1 esiste nCannioins un caractère assez frappant à première 
vue qui différencie les spécimens d’Ascension et ceux de Còte 
d’Ivoire : les deus premiers (Ascension), ont un pkdoncule caudal, 
long, (.pais et charnu alors qu’il apparait nettenient plus court 
e t  moins gros chez les specimens ivoiriens (fig. 16 et i7) ,  niais 
là égalenient nous re trouvons des formes intermédiaires sur les 
spéciniens du Ghana et de Sierra Leone, et l’on peut penser qu’il 
s’agit de différences simplement dues aux conditions de conser- 
vation de ces Poissons clont la forme et l’aspect solit si facilement 
modifiables et qui présenterit outre u11 diniorphisme sexuel plus 
on moins marqué, une marge de variation assez grande en ce qui 
concerne le type de coloration. 

En  l’absence d’autres caractères différentiels constants, nous 
rapporteroris donc ces échaiitillons ?I I’espkce D. holacanthus 
L I N N ~  clans la synonymie de laquelle doivent Ctre compris le 
Diodoil tacheté de LACÉPÈDE 1798, le Diodort niaculntiis BIBRON 
(BRISOUT DE BARNEVILLE) 1846 et  D. nzaculifer KAUP 1855 {I). 

(1) Pour une synonymie plus complete de cette espece, voir : LE DANOIS (Y.), 1959, 
p. 231. 
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2r). - Chilomycterus reticulatus (LI”É, L’i%) (fig. lcl). 

RIattriel esamine : 1111 exemplaire pris au chaliit par 35 & 40 ni 
k l‘Ouest de la pointe Catherine, A nsion, 2 niarc; 1962. ne pr6- 
sentant auciiiie raracttribtique spi.ciale. 

I m  piincipales inensimt ions ne peuvent Ptre qu’approsinia- 
tives en raison des d&fnriiiations suhier par l’échaiitillon : L : 325 : 
rl : 262 : T : 73 : H : liìï : pr.6 D : 310 : pr6 A : 2nS ; diain. CP : 
19,s : niilseau : 10 : inter i? : !IO$. 

D : 12 : b : 12 : P : 21. 
Une épine en avant cle l’œil : ci épines SUI’ la ligne médio-clnrsale 

en avant de D. Tentre hlanr, dns tachet6 (voir fig. 191: toutes 
Ir5 iingeoirev sont tachet6eq. 

CARANCIDA E.  
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Principales caractéristiques et proportions de l'exeinplaire de 
Sainte-HBlène. 

L ......... 
fkl ........ 
sl ......... 
T ......... 
EI .......... 
Pré d .... 
Inter ce.. . 
1 P  ....... 

O: ........ 
m.. ........ 

en nnn - 
2.13 
198 
187 
4h 
35 

l Ü 1  
12 
13 
l 5 , 5  
35 

%o T 

1 oü0 
795 

273 
273 
353 
795 
455 

1 023 

%oL - 
1 üoü 

930 
878 
207 
164 
k7h 
56 

56 
73 

16/t 
94 

211 - 

-- 
1 V/V-,f 
D1 
DP x 
11 

br 
ler sc. 
sexe 

SL: 

%o fkl - 
1 ü'i6 
1 üüo 

n a  
272 
177 
510 

61 
61 
78 

I 7 7  
101 
227 - 

I V  ....... 
17-21 (I).. . 

- 
%" s* - 
1 139 
lü59 
1 üoü 

235 
187 
540 

64 
64 
83 

187 
107 
2 k l  
- 

20 
45 

1-32-1 
11-1-28-1 
34 
37 
38 
12e R D2 [ 
Y 

Autres caractéristiques 
La ligne latérale est peu courbée, les écussons commencent dès 

le début de la partie droite de la ligne latérale. Ces écussons sont 
hauts, peu saillants, tr ts  légèrenient dentelés. 

Le bord inférieur de l'opercule et son bord ascendant forment 
un angle ouvert. 

La mandibule porte des dents très petites niais sensibles au 
toucher. Le plafond de la bouche porte des dents palatines, vomé- 
riennes, e t  parasphénoïdiennes. Toutes ces dents sont assez fortes 
et bien visibles. I1 y a itgalenleiit une bande de dents sur la langue. 

I1 y a 12  points noirs bien visibles et persistants sur la partie 
courbée de la ligne lathale. 

Coniparaison avec les spéciniens des Antilles et de COte d'Ivoire 
(entre parenthèse celui des Antilles). 

Ils sont plus petits, leur SI étant de I40 à 161 nim (126 nim). 
Les proportions du corps sont donc quelque peu différentes : 
H faisant 193 à 199 

37 à 40 écussons (38) dont le premier au  niveau du onzième au 

de sl (206). T : 245 à 258 de sl (238). 
R D2 : 1-30 h 32-1 (1-31-1) ; RA : II-I-3G h 28-1 (JI-1-27-1) ; 

(1) Dans le tableau précédent et les suivants concernant les autres esptices de Decnp- 

T'-A est la distance entre l'origine des ventrales et l'anus. 
l e r  Sc. indique Ia position du prenlier scutelle de In ligne latérale par rapport aus 

ï-ayons de Ia deusitime dorsale (ici il est situé nu-dessous de la base du douzieme rayon 
de D 2). 

terus : 
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treizicme rayon de D2 i l l e j  : 31 à 35 hranchinspines 135j : 12 ir 
14 points noirs siir la ligne latérale tpr6setits chez tous). 

Les dents vnm6riennes. paras~~li~noïdiennes, palatines et lin- 
guales sont presentes chez t ous  e!  disposées de la niPme manihe 
que rhez l’exemplaire de Sainte-HBlhe. 

En rbsuiiié, aucime différence iiotahle entre les khantillnns dw 
dntilIes, de COte d’Ivoire et de Saitite-HCl&ne, si c’e n’wt lti nonihre 
phis 6ley-6 de branchiospines chez celui-ci. 

22. - Decapterus macarellus (CUVIER,  18331 (fig. 22 h et BI. 

hIatC:riel examiné : 2 exemplaires pechés à Ia ligne en surfacLe 
ail mouillage devant. Jamestown t Sainte-I-Iblhe‘j le 25 févrirr 
:I 91-2. 

2 emniplaires dea Antilles pour romparaisoas. 
Principales caract&ristiqiies et. rapports dt:s tsemplaires de 

AuIres caractbristicjrreu : 
La ligne l a t h l e  est presque droite, 1t.s bcussons ciminiencent. 

dans la moiti6 posterieurc de  celle-ci. Ces écrissons s o n t  petits, 
peu s ai ‘11 a1it.s. 

Le lmrd inférieur de l’operrwlc e t  son hord ascwxlant fimilent 
u11 angle Jroit.. 

La nianclihule 1mrt.e cles dent.s tr&s petites. Lts  palatins. IC 
mnier  et. le parasphhoïde ne portent. pas de ïlents visibles. La 
langue mon~rt .  line bíriide inPJiíìne de dents bieii di.i.eloppPes”. 

Saint.e-H&l&ne. 

La coloratioii da dos 
C ~ . ~ i i ~ p a ~ & c m  RVW LICWS sptciiiiPiis i l r s  Antille< : 
Ils sollt. net.teiiierit plus prtits rsl = 14(! et 151.1 mm) niais i t b J s  

quels ressemblent. t o u t  de nrPme nil prmiier coup d‘i-eil h ceux 
de Saintr-Htll$ne. 

Proportii3ris : 1-1 faisant. 1.79 et 180 o,,L, dc sl ; T faiwiit 23!1 et. 
2U\ “(ic, d~ $1 : 1 P laisant 63 et. ti4 “oc, de SI: 1-1 D3 = 1-31 et 33 1 : 

trSs soriihre. mhiw ali formol iplotn t. 

:i : II-1-28] : 11 = 136 : 51. == 2ï-2Y : Br = 3 :hez l‘iin 1 : preniiw 

Les proport ions sont di-tnc 10ghernetit rcntes, p“r cc in t r~  
les iiijriilires il‘tcaillrs et cl‘tkiissrms siJnt. t&s proches. la posit ioli 
du preniirr ti.cwsson 1111 peti ri1 avant, le iinni1.1~ tle hranchiospiiies 

I1 ne stiii1:Je pas 1- avoir J e  diff6reiicc.s sensi1.1lcs entre les spP- 
cinirns en  prnveiiance des :intilIes et ceux de Saiiite-I:TCli.ne. 

P p I .  



DECAPTERUS MACARELLUS (CIJVIER). 

L ................................ 
flil ............................... 
SI ................................ 
T ................................ 
H. ................................ 
Pr6 A. ............................. 
Inter œ.. .......................... 
ni. ................................ 
1 P  ................................. 
I V  .................................... 
V.-A ............................... 

u1. ............. . . . . . . . . . . .  
D2.. .................... ... 
A. .................................. 
11. ................................. 

œ. ................................. 

1 V/V-A.. ........................... 

SC.. ............................... 
br.. ................................. 
l e r  sc. 27e R D2 
Sese .............................. 

I 

PII mm - 
208 
195 
185 
47 
32 

103 
13 ,5  
11 
17 
32  
20,5  
48 

427 %( 
i111 
-34-1 
1-1-29-1 
41' (+ 4) 
29 

, 

%o L 

.1 000 
93s 
889 
226 
154 
495 

65 
53 
82 

154 
99 

2 31 

fkl - 
1 067 
.1 O00 

949 
241 
164 
528 

69 
56 
87 

164 
105 
246 

%o SI 

I 12k 
1 054 
1 o00 

254 
173 
557 

73 
59 
Y2 

,173 
11.1 
259 

%o T - 

1 (JO0 
681 

287 
234 
362 
68.1 
436 

1 1.m 

en mm - 
210 
200 
190 

48 ,s  
32 

106 
13,5 
'1 1 
17 
38 
20,5 
49.5 

414 :<, 
VI11 
1-33-1 

%o L - 
i 000 

952 
905 
231 
152 
505 

64 
52 
81 

157 
98 

236 

11-1-28-1 
438 (+ 4) 
29 
27" 3 8 R D2 

6 

%o f I d  - 
1 050 
1 O00 

950 
242 
160 
530 

67 
55 
85 

165 
102 
247 

%o SI - 
1 105 
1 053 
1 O00 

255 
,168 
558 

71 
5 s  
89 

174 
108 
261 

%o 'r - 

1 000 
660 

27s 
227 
351 
CS0 
433 
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24. - Decapterus sanctae-helenae (CIJVIER, 1833;) (fig. 23 11 et ßI.  

RIatériel examin6 : 
3 exemplaires pCché9 k la ligne en surface ali innidlage rlcwinl 

Principales caractéristiques et rapport s [ni i r  tableaiil. 
Autres iwactéi+4quPs : 
La ligne latérale est peu r o u I - l k ,  IPS P C I I ~ S O I I ~  conmieilcent un 

peu en avant des 2/3 ant6rieur.s (70 O 0 i .  Ces Oclissons sont plus 
hauts que chez D. ~ ~ c ~ ( ~ m l l i ~ s ,  niais moins que chez D. pimcf t i f rrs .  
Leur hord est dentelé. Leur carène médiane, très forte, forme une 
quille large, k notre avis très caractéristique. 

Le lioril infkrieur de l'opercule et sim hord ascendant formeiit 
u r i  angle ouvert. 

La mandibole pnrte des deritq tri.s petites, les palatin< st~nihlent 
porter également des dents très petites : le voiilex- et le riarasphi- 
noïde en sont dépourvus. Une hande mCdiane de dents sur la 
langue. 

Au formol, la coloratinn d u  dos est plus fonrPe que chez D. p m c -  
t u t i r s  mais nioins qiw chez D .  nincnwllirs. Un exatntm attwtif  (le 
la ligne latérale permet ri*)- distingiirr des taches idus (JI1 mclin. 
diffusrs et irrbgulihe.;, tr.Ps difl'éreriteh des linints noirs hien npt.: 
de D. prr i2c~tufw.  

~ ~ i s r i r s ~ s i o n  d c i  kt cb?terminat ion des 3 esp6c.w de Dtwipferrrs : 
LP prohl6ine de la rléteiminatinn de c.es r.:pPreq n'rzt p.: 

t.iniple. La plupart iles auteur.; n'adiiirtterit I'exi 
ou deux espèce:: dr  Der u p t w u s  h Sainte-HBlènr. tant A t  appelt+s 
d'un noin, tant fit d'un niitre. rentlant la synonymie t ~ s t r h " r n t  
complexe. 

Tout d'al)nrd n o i i s  parton< rlii [winripe que nos q ~ k i ~ n e i i s  vint 
it ranger. dail\ trai. r\I)&ctLs tliffiwnte.;. I,e taltleau i:i-clet.~i~iis 

ri'surne les caríicbttrrs Ir.: plu. clistini~tif~ ilr res .;p!cinieii<. 
Il ~cin1,lc enfin c p t '  le cnutnur du l ) i - ~ d  l)ost6rieur de la caviti. 

1)ríznc~lii;tle repr6seiit6 $ur les figlire< 21 B h 23 B e.t légirremrnt 
dilfPrctiit c.hez les trctih e y i ~ e 5 .  

iiotrr avis, 1111 noiiihrc siiffisant dr  varnctCre5 d i> t i i i (* t i fh ,  
san< parlrr de I'asprst gPn6ra1, clifficile k ilkcrire, mais facile k 
apprkier. quam1 nri p o s 4 d ~  le.: troi, eilihctb.: t.nsenil~le, pniir +tre 
cirti'gorique +ur re t  t t >  di~crii i i i i ia~ic)~~. 

I,e ~ i r o l ) l ~ i i ~ c  de la dbnnIuinntion n'en est l i a \  rtqcilii pour autniil. 
11 w n i l ~ l r  qii(* la (vmfiisiwi ~ir . i t \  ieniw r l i i  fait q i i c  Ir.; i i ~ t r ~ i r .  

.Tarnestown, Sainte-Hélène, 25 février 1962. 

I1 3- a 
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13. ............... 
T. .............. 
a'. ................ 
Iuter œ ........... 
I P ................ 
1 \7 ............... 
1 v.. ............. 
11. ................ 
l e r  se... . . . . . . . . .  
br.. . . . . . . . . . . . .  
Color. d e  II . . . . . .  
Dents vom. para. 

Dents palatines.. 

Dents linguales . 

sc.. .............. 

D. puiictafus 

187 "loo SI 
235 "/o0 ~l 

273 "/o0 T 
273 "loo T 

i95 "loo T 
107 "loo SI 
444 "loo v-A 

94 
3T 

12e R D2 
3s 
12 à 14 

(( spots )I 

bien 
développbes 

bien 
dh-eloppbes 
prksentes 

U .  salicfae-heleiiae 

200 à 209 "loo SI 

298 2.30& "loo T 
259 à 279°/oo T 
831 B 885 "loo T 
133 k ,125 o/oo SI 
515 à 559 "/o0 T7-A 
100 k 102 

30 k 3& 
l 8 e  à 2Oe R U2 
39 à 41 
taches peu nettes 

255 à 265 O/"" SI 

nulles 

faibles ? 

prbsentea 

D. mucurellus 

168 B 173 "loo sl 
254 à 255 O/"" SI 
278 B 287 "loo T 

108 à 111 "loo SI 

227 k 234 o/oo T 
680 B 681 "loo T 

414 à u 7  'v-A 
138 B 140 

29 
27e R D2 
35 

pas de taches 

nulles 

IlUllPS 

prksentes 

n'aient eu, en m&me temps, que deux esphces. Si bien que le 
nom D. samtae-hcleizae a été appliqué B des D. piirictatiis, des 
D. macarellits ainsi yu'h des D. saizctae-lieleizae typiques. 

Nous pensons que nos D. puiictatus sont bien conformes à ceux 
décrits par CUVIER (1533), NORMAN (1935), TREWAVAS (1945)' 
BERTIN et  DOLLFUS (1945). D'après TKEWAVAS, ils sont appelks 
h Sainte-Hélène Summer Stonebrass. 

Nos D.  iriacarellzis semblent conformes h la description de 
CUVIER (9833), NORMAN (= D. sanctac-/ielenae 1935), TREWAVAS 
( Kii~gsto~x 1945)' BERTIN et DOLLFUS ( D .  inacarellus in part 1945), 
NICHOLS (1951). D'après TREWAVAS ils sont appelés Iiingstoiz 
à Sainte-Hélène. 

Nos D. sanctae-lieleilue sont peut-&tre conformes h ceux dbcrits 
par CUVIER (1533) : la Ilautetir est tout B fait la mcme. La lon- 
gueur de la tPte quelque peu diffkrente (provenant peut-&tre d'une 
différence de m&tliode de mesure), la longueur de la pectorale 
un peu plus grande chez nos exemplaires ; la description des Bcus- 
sons semble parfaitement correspondre aux natres : (( elle (la ligne 
lathale) ne prend des boucliers que sous le tiers antérieur de la 
deuxihme dorsale ; ils sont assez larges, dentelés aux bords, 
échancrés, avec une pointe au milieu. Ce n'est que vers la fin de la 
dorsale que leurs carimes et  leurs pointes se relèvent d'une illanière 
sensible. Leur numhre est d'environ trente-cinq. )) CUVIER no te 
une série de points noirs sur la ligne latérale (mais nioins nombreux 



DE C.^ F T E R ~ S  SAXCTAE- H E L E X A E  (CUVIER!. g 

L. .......................... 

111. ..................... 
.................. 

............ 

1 P. 

lY/V-i\ 
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et moins niarqués que chez D. pzmctatus). Cependant, un doute 
subsiste, car BERTIS et DOLLFUY (1948) donnent les rnensuratioiis 
et caractéristiques de Decapterus déterminés conime D. sarictae- 
helericw, conservés au Muséuni de Paris, e t  qui, en accord avec eux, 
sont sans nul dou te des D. puizciatus (notarnnient position du 
premier écusson). Mais s’agit-il hien des types dkcrits par CUVIER, 
aoinnie pensent pouvoir 1’afXrnier ces auteurs ? CUVIER kcrit : 
(( Nos individus sont long de neuf pouces )) suit 243 mm de longueur 
totale. Ceux cités par BERTIN et DOLLFUS mesurent environ 
(après correction en extrapolant la SI en L) : 8 de 85 à 117 mni, 
3 de 172 à 202 nini, 2 de 158 et 200 mni, 1 de 222 nini. Un seul 
mesure donc un peu plus de 8 pouces, les autres nettement moins. 
De telles diffhrences semblent pour le moins curieuses. 

Nuus pensons que nos D. sarictae-lieleriae sont égalernent con- 
formes aux Stonebrass de TREWAVAY (1945) et aux D. niac*arsllus 
(in ptrrt.) de BERTIN et  DOLLFUY (1948). Ces derniers écrivent 
dans leur iroisikme remarque b propos de D. iriacarellris Q les spé- 
cimens connus vulgairemeiiL b Sainte-I-Iélène sous le nom de 
Kirigsfom et de Stonebrass appartiennent à cette espèce, le Dr T m -  
WAVAS a bien voulu réexaminer les spkciineiis du British Xuseuin 
envoyés par MELLISS, CUNNINGHAM et COLMAN, spécimens decrits 
par elle en 1945 sous le noni de D. sanctae-hsleizae (C. et V.). Il 
s’agit en réalité de D. macarellus, conime le prouve la position de 
leur. premier scutelle sous le 19e-28e rayon de la seconde dorsale n. 
I1 nous semble justement que ceci est la preuve que ces spécimens 
appartiennent h deus espèces, l’une ayaiit des scutellas bien en 
avant cle l‘autre (entre autre clif€érence). Nous ne pouvons pas 
toutefois ne pas signaler que nos trois D. sartctae-helerzae (Sto- 
rzebrass) sont des femelles alors que nos cleux D. macarellus ( K i q -  
s¿o7~) sont des mhles. On sait que TREWA~AS (1945) avait signalé 
que les quatre Kingstori examinés par elle, étaient des niâles, 
les trois Skmebras des femelles. Ce fait est certes trouldant e t  sug- 
gérerait qu’il ne s’agit que d’une seule et i n h e  espace présentant 
des caractères trhs difyérents suivant le sexe. De telles diffé- 
rences liées au sexe ne seniblent pas avoir été signalhes chez d’autres 
Decupterus et en l’absence d’une ét ude portant sur de nombreux 
individus nous pr6férons niaintenir la distinction spécifique entre 
les Kirigston et les Stonebrass. 

NOUS peiisons pouvoir faire entrer dans notre synonymie les 
D. sarzctae-heleizas de NICHOLS (1951) qui ont bien les memes carac- 
téristiques (écailles e t  longueur de la pectorale). II est domniage 
que cet auteur n’ait pas précisé le sexe de ses individus. 

* 



1 2 x  .T.  DENAT AT ET E. ~ I A R C H A I  

E n  rbsiimP, n n u s  ~ondr ions  t rnter  de donlier une cl6 de dkter- 
niinatioii de5 Decapfmts de Sainte-Hélene, b a s k  uiiiqiieriient SUP 

les varactPrps des kail les d r l  la ligne laibrale. 

s c  o BI II n I n hE . 
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144 
35 

206 
157 
170 

27. - Germo alalunga ( B O N N A T E R R E ,  1788). 

71 175 
583 .1 428 
445 .1 os9 
481 1 178 

Un grand individu sur le quai de Jamestown, pêché proxi- 
mité de Sainte-Hélène, le 28 février 1963. 

28. - Katsuwonus pelamys (LI"& 1758). 

En  assez grande quantité à proximite de Sainte-Hélène, le 
22 février 1962. 

ISTIOPHORIDAE. 

29. - Tetrapturus indet. (fig. 24). 

Un spécimen pris à la ligne de traîne le 20 février 1962 par 

Seules quelques indications ont pu être prises sur ce poisson 
160 Sud en route pour Sainte-Hélène. 

qui n'ont pas permis d'aboutir h une d6termination précise. 

I I 

Longueur totale (L) , . . . . . . . . . . .  
(ildi. ............................ 
I ,  

Longueur de la tDte (T) ............. 
Rostre jusqu'à l'extr8mité de la  

maelloire inférieure (r). .......... 
D'extrémité du rostre a u s  com- 

missures buccales (b).. ......... 
Hauteur maximum du corps (H) . 
Diamètre de l'œil (ce). ............ 
Longueur des pectorales (P).. . . . .  
Longueur des ventrales (V). ....... 
Hauteur mas.  de la dorsale (h D) 

2 180 mm 2 435 = L' = L + r)  
1 940 '2 195 = fkl' = flrl + r) 

430 1 685 = T ' =  T $. 

255 

527 
280 
49 

400 
,305 
330 

r) 

PROPORTIONS 

en de 1,' 

fkl = 796 ........................ 
T = 176 ........................ 
T' = 281. ...................... 
r = 104 ......................... 
b = 216 ........................ 
H = 114 ........................ 
'ce = 20 ........................ 
P = 164 ........................ 
V = 125 ........................ 

' hD= 135 ......................... 
I 

Bulletin de l ' lfan, t. SSV, &rie , 

1 1 
353 

133 271 I 
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Le Poisson était un inale de 38 kg h testicules peu dlveloppés, 
sc)ii t:stomac ne contenait que des Amphipodes en petit nombre. 

Les niesiires L, fkl et8 T sont niesides k par& de l'estrlmiti: 
de la inhhniw inftrienre. 

l l h I  Il n A E.  

30. - Apogon axillaris (J-AL. 1832) (fig. 251. 

hIat6riel examini? : 1 spéciinen pris à la ligne par 35 In de fonds 
au mouillage devant Jamestown, Sainte-Hélène, 22 février 1962. 

CaracICristiqurs mGtriques du spécimeii (en  tnmr : L : 124 : 
sl : 100 : T : 42 : (3t' : l0,5 : miiseaii : 10.5 ; Inng. masil. : 20 ; inter ce : 
9,s ; I3 : 3G : li : [Ci : long. P : 35 : long. V : 21. 

Nonihres : P1 : V I  : D2 : 1/8,!1 : A : II-S ; P : 23 (le siq&vietir 
et l'inférieur qiniplcs, Irs inCdians hifurqutsj : 24 + 2 écailles it I a  
ligne l a t h l e  : 5 raiigGes d'6caiIles au-dessus au  niwau de la partie 
antPrieure de In dorsalt.. 

On compte sur le preniier arc branchial : 
qiivlques rudinients et '2 Iranchinspine.: A la partie  p.. 1 hran- 

chiospinr à l'angle. \- rudiinents e t  7 hranchio,pine.: B la partie 
inf. 

Une lache iinire intGres5r toute la l a w  et l'articulation cles 
pectorales. C e t t r  espbce ne paraît Ptre connue q i i ~  des Îles de 
Sainte-Htliine et de  1'Ascensinn. 

SERRANIDAE 
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Branchiospines au premier arc : I + 4 3. 1 + 10 + V et IV + 1 

En outre les mesures suivantes ont ét6 relevées sur le plus grand : 
long. de P : 47 ; long. de V : 42 ; long. des épines de la dorsale : 
l‘e : 12 ; 2e : 23 ; 3e : 28 ; 4e : 30 ; 1 0 e  : 25 ; j l e  : 26 : long. des 
Bpiiies de l’aiiale : 2e : 23 ; 3e : 26. 

La coloration plus ou inoins marbrée et  plus ou inoins foncée 
suivant les individus est caractérisée par les nonibreuses taches 
foncées, arrondies, de taille variahle, réparties sur toute la sur- 
face du corps et cles nageoires. Sur l’exemplaire figuré (fig. 26) ,  
les pectorales, la caudale e t  la dorsale molle sont liserées de blanc ; 
une grande tache noire intéresse la base des 4e  et 5e épines, une 
autre celles des deux dernières et une troisième est localisée dans 
la région niédiane du pédoncule caudal, dans sa partie supérieure. 

L’espèce est cunnue des Antilles e t  des îles de l’Atlantique, 
y compris celles du golfe de Guinée, mais n’a pas été pikhée aux 
Ples du Cap-Vert, pas plus que sur la cate occidentale d’Afrique 
au nord de 1’Équateur. 

+ j + 11 + v. 

32. - Serranus sanctae-helenae ROULENGER, 1895 (fig. 27). 

Matériel examiné : nombreux individus pêchés au chalut, par 
100 ni de profondeur fi l’Ouest de la pointe Catherine, Ascension, 
2 mars 1962. 

Principales caractéristiques de 4 spíximeiis de longueur totale 
variant de 133 h 163 mm. 

L ............................. 
SI ............................. 
D. .............................. 
A. ............................... 
Écailles 11 ......................... 
RangCes d’6cailles (au-dessus de  11) . 
Branchiospines sur le premier arc, 

partie supCrieure.. ............. 
Brancliiospines sur le premier arc, 

angle. ......................... 
Branchiospines sur le premier arc, 

partie infhrieure.. ............. 

I 6 3  
136 
x-12 
111-7 
4 8 4 9  

5 

III 1 - 3  

4 

9 +- III 

453 
130 
x-12 
111-7 

48 
5 

I I I  + 3 

1 

9 + I I I  

147 
,125 
x-‘I 2 
111-7 

48 
5 

I I I  4- 2 

9 + I I I  

,133 
112 
X-13 
111-7 
47-48 

5 

III + 3 

1 

9 +III 

L’@il fi un diarnktre pratiquement égal i la distance préorbi- 
taire e t  deux fois et demi fi trois fois plus grand que l’espace 
inter orbitaire. 
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$.,e préopercnle est finement deni iciilé siir tout e h a  longueur, 
I’nperrule est armé d’une forte tpine B son angle ; une plus petite 
au-dessus et u n e  autre petite au-dessous. 

La regiori interorhitaire est plate rt ime j i isqi i ’ai i  niveau (111 

bord postbrieiir de l‘mil. En arriPre de l'ed les kailles snn t  dis- 
posées en 6 rangées ~ ’e r~~~~i ld i cu la i r~e Inen~  à l’axe d i 1  poisson, 
suivies de 8 rangCes disposbes ohliqiiemeiit jusqii‘à l‘origine 
dt. la dorsale. 

La quatriknie ilpine de  Ia dorsale est la plus lnngue : IC dernier 
r a y w  inni1 dr l’anale cst sensibleiiieiit plus court q u e  les prmiierh. 

Le type de coloration correspond à cehi  indiqué par GÜN’rrxER 

(1895. p. 289, pl. SI) : il esiste néanmoins des variations indivi- 
duelles dan; la r6partition deh taches, p i t - @ t r e  d i l e s  k i i n  dinior- 
phibrnr sc.suel. D‘aiItrc. part cc’< taches s’att0niirnt et deviennent 
niniris apparentes (fig. 27). chez les exemplaires conservbs. 
,4 première viita cette espèce es1 à rapprocher de X e ( i i i t h i i i s  

cxcmrrnsis NORMAN, 103 1 ; elle s’en distingue rependant par lrs 
caractères suivants : chez l’ehpèct. de N o m m ,  il y a à peine 
quelqiies &cailles pr&Jorsales, la partie supérieurcl de la t P t e  étant 
tri?< largement nue en arriire du  niveau du bord poqttrieur des 
yeux : Ir dernier r a p i  de l’anale est le  phis lnng. e t  il exist(-.. 
pwsque toujnurs apparentes i-ni.nie \ur le. esrmplaires cwiserv\.6s, 
d e u s  haiicleq nldiqiies su r  les jnues. plus fonctes que le reste c k  
la t + t e  : la supérieure part du hord infbrn-pnsthieur de  l’rei1 et  
atteint ;i pii prks l’angle (le l‘npercule : l’infbrieiire C Y ~ I ~ I I I ~ I ~ I I ~ ~  

\ur 1~ 1)nrd de la lèvre suI)$ricure VI attriiit aussi le hortl de l’oper- 
(wir en Iiawint au-deisnus dt% l’i-eil dont elk wt s0parCe par ilne 
tli.:tance à p w  ppPs b g d e  k sa largeur. 

D’autre tbart. ROBIN< er  S T ~ R C K  íl!Kil, p. 290) plac-ent Pnrcr- 
wiitropyistiv heferrrrzrv C QDENAT, 1937. tlans la syni~iiyniie d e  Srr- 
P N I Z U S  s t r i i c . t ( i r - k c ~ l r i i ~ ( ~ ~  dr ROIILENGER.  iiltrihiiant ainsi ii w t t e  
dernitre PSIICCP une  aire J e  rbpartitinii tre. large pirisqui* P. hctr- 
T ~ I I ’ I I S  a LtC inaini enant récoltb sur la &te occ*identale il’Afriqiie 
d i i  S b i i C p 1  ,i t i~rp‘aii  Ci)ngti. n’nus ne Iiartagcnn\ pa.: ce point tle 

P. Jic tc~rrrs  se distingiiera d e  S .  . w u  t c i e 4 w l r ~ r i t x e .  non seule- 
rwnt  bar sa taille [petite). sa cnloration (it fontl rouge et taches 

encwre [)ar la dispnsition dcs bcailleh en avant de la dorsale. 
IA partie supCrieure de la tète est en e&t nut“ \ur utle hiirface 

s*kt  twdant irè.: la~geinent en arrithe du iiiveaii , 1 1 1  bord pnst é- 
ririir dtks yeux. 

Li le  : 

hlt’UeS), f?t la fOrJtle de B:ì calltlalr CI L caract hihtiqiic., lllais 
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5‘ermim.s sanctae-helenae reste donc une espèce bien caracté- 
risée dont la répartition coniiue est, jusqu’ici limitée aux parages 
des îles de Sainte-Hélène et de l’Ascension (1). 

33. - Paranthias furcifer VAL. (in Cuv. VAL.) 1828 (fig. 28). 

Matériel examiné : nombreux individus de petite taille, pris : 
- au chalut par 36-40 m et par 100 m à l’0uest de la pointe 

- Banc en surface, à environ 2 milles au NW cle Clarence Bay, 

L,es échantillons conservés sont de petite taille (60 75 min de 

Nous avons compté : D : IX-16 à 18 ; A : 111-8 ou 9 ; P : 18-19. 
Branchiospiaes sur le premier arc : 11 à 13 + 1 +- 22 à 25 ; 

Les notes de coloration prises sur le frais sont les suivantes : 
le corps est brun rougeâtre plus foncé à la partie supérieure ; 

dorsale brune, la partie molle bordée de sombre avec une petite 
bande plus sombre environ aux 213 supérieurs de cette nageoire ; 
caudale rougeâtre avec une bande soinbre le long des rayons les 
plus externes (supérieurs et inférieurs) ; anale, ventrales et pec- 
torales rouge rosé (plus rouges vers la base) ; un anneau à la base 
des pectorales, 2 petites bandes sur les joues, 3 ou 4 petites taches 
à la partie supérieure du corps, e t  une autre au milieu de l’extré- 
mité du pédoncule caudal, sont de couleur violette. 

Ce type de coloration encore apparent sur les exemplaires en 
collection correspond à celui observé sur les exemplaires prove- 
nant des autres parties de son aire de répartition et notamment 
des Antilles. Notons néanmoins que l’anneau apparent à la base 
des pectorales sur le vivant se traduit parfois par une tache 
sombre mème au centre, et que le bord supérieur de la dorsale 
molle est parfo’is liséré de clair (fig. 28). 

L’espèce n’a jusqu’ici été signalée d’aucun point de la côte occi- 
dentale d’Afrique. 

Catherine, Ascension, 2 mars 1962. 

Ascension, 3 mars 1962. 

longueur totale). 

vertèbres : 24 ( I O  + 14).  

(1) Serranus sunctae-helenae a bien et6 cite de la region de Pointe-Noire (Congo) 
par Ch. Rous (1957, Poisons marins des côtes d‘A. E. F., no T6, p. 178, f ig .  28, p. 329). 
Il s’agissait en réalite d‘une confusion avec I‘espbce Neanfhias accruensis. 
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GRARIRIISTINAE. 

34, - Rypticus saponaceus (BLOCH SCHSETDER, 1801) (fig. 29). 

nlat6riel esaniirlb : 2 individus pris 1i la ligne par 5 ni de fond 
devant Jamestown, Sainte-H6lkne, 22 février 1962 : 1 individu 
pris au chalut par fonds de 35 A 40 ni k l'Ouest d e  la poiill t h  Cathe- 
rine, Asreusion. 2 mars M32. 

Cths spbciiiien~ sont d'assez grande taillr : 
L = 242. 280 et 270 nim. 
Caractéristiques de l'un d'eus : L, : 242 : SI 292 : T : 'i2 : m : 

13 : pr6 rp : 14 (entre perpendiculairps), 18 (en ligne directe) : 
intrr w : 7 : longueur du maxillaire : 28 : lnng. de P : 37 : long. de 
Y : 21 : H : 80 ; h : 27. 

D 111-35 : A 11-12, 13 (hase drs  nageuirec; D tit A di.si.qi161~~~ : 
hranchinspines sur le premier arc : Y1 + 1 + 5 + VI L -- 
252 nimi. Le spbcimen de L = 260 inni en avait : ? + I + L + 
Ij + ?. 

Le prbopercnle PST arnie dr 2 Iortt~s bpiueq. l 'nper ,de de 3. 
Ihailles It1 long de  la ligne 1ati.rale : environ 85. 

Noirs ayons cwniparP ces bpicimens R dikers autres - TIP taille 
inoindre - provenant des Aiitillw ttt de la ccite ocrideritalr 
d'Afriqnr. NOIP n'avons rrlevé aii(wti caracière pcmiettaiit (le les 
différencGr. 

SPARIDAE. 



D IPLODUS HELENAE. 

L. ................................ 
EM.. ................................ 
SI.. ............................... 
H .............................. 
11 ............................... 
T. ................................ 
Pr& œ .............................. 
I n t e r œ  ......................... 
hluseau.. ........................ 
Long. de P.. .................... 
Long. de V.. .  ...................... 
D ............................... 
A. ............................... 
GeaiIIes 11. ........................ 
Rangbes écailles au-dessus de ll., . . .  
Branchiospines sur premier arc .... 
Incisives. ........................ 

CE ............................... 
sous/oL.. .......................... 

Long. maxillaire. ................. 

Rangbes de molaires ................. 

225 
192 
172 

81 
18 
48 
13  
15  

795 

17 
I 7  
65 
40 

XII-14, 15  
111-14, 15 

69 
9 

4 - 4  

3 - 3  

- 

4--4 

2--2 

234 
203 
177 

82 
17  
47 
1 3 , 5  
15 
8 

1 7 , s  
17 ,5  - - 

XII-15, ‘16 
111-14, 15 

71 
9 

4 - 4  
4 - 4  
3 - 3  
2 - 2  

- 

I 

256 
225 
200 

90 
19 
57 
15 
,17,5 
995 

19 
2.1 
1 9 , s  
67 
23 

XII-15, 16 
111-14, 15 

71 
9 

4 - 4  
4 - 4  
2 - 2  
2 - 2  

8/11 

280 
245 
220 

91 
21 
55 
,13,5 
17 
11 

21,5 
20 
76 
52 

XII-14, 15 
111-14, 15 

70 
9 

4 - 4  
4 - 4  
3 - 3  
2 - 2  

?/ll 

310 
277 
246 

98 
23 
70 
17 
24 
l 2  

28 
25 
82 
53 

XII-15, 1 6  
111-14, 15  

71 
9 

4 - 4  
4 - 4  
3 - 3  
3 - 3  

?/.li 

- 
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primitkement dhcrit, du Brésil, la deusième dan? celle de  Diplo- 
dus acrrgus (LINNE?, 1758). 

A notre avis, bien qu’étant de m&me provenance q i i e  S. asceil- 
si0izi.s nos individus en diffèreut par la dentition. Cnniparant sa 
dentition à celIe de son Strrg7(s cirgentrus du Brésil, VALENCIENNES 
bcrit ... (( incisives plus larges et plus droites, molaires bien plus 
nomhreiises, on en compte facilement 4 rang8es ii la mâchoire 
supérieure et 3 à l’inférieure D. Le type niwurait 10 pouces de 
long, r‘eqt-à-dire que 3 sur 5 de nos spécimens sont aussi grand.: 
o11 phis grands et que par suite la remarque de FOWLER ip. 5391 
pensant que la différence de dentition constatbe entre S. nrg~nteu . s  
et S. ascensioizis pouvait etre due h l’tige, ne peut s‘appliquer 
dans 1; cas d‘iÏidividus plus grands ayant constamment un nombre 
de dents phis faihle. 

En ce qui iv”riie I’espilce S. Iicleii(re de SAUVAGE, noils avori.; 
vu  qu‘elle avait été placet. dans la synonymie de Dip/odrts strrgrrs 
(LINNE), par H. W. FOWLER (1936, p. 839). Nous pensons qu‘elle 
doit en h e  scparée 11011 seulenient par sa (dorat ion caractkris- 
tique foncbe, notaninient (les nageoires. niais enc:nre par lin cer- 
tain nombre rle détails tels que lx diniension de l ’ i d  dont lr dia- 
mètre me\iire environ line fois rt demi la hauteur du sous-orhitaire 
alors qu’il rst k ptw 1)ri.s Pga1 H U  soils-orbitaire chez D. siirgns : 
la troisiPme &pine de l’anale est de la i i i ~ h i e  longueur que l e h  rayolis 
mous rhez D. hdeiinc,  alori qii*elle e q ~  sc~lsihlernent plus pel itcl: 
c*liez U .  strrg7r.q : chcz ce dernier les écaille.: ii la partie su~)érieurr 
de la tete s’avanwnt ii peu pres jusqu’au niveau du crntrr de 
l ’ d .  alors qu’elles nc coinniencent qu’a11 nivrau du bord postb- 
rieur de 1 ’ 4 1  chez D. hal~nut,. 

Les différenres iiotbrs par ~ A T J V A G E  st: rrtrou\ ent chez IPS 
5 individus qii ’  nous avons rsaniiné.:. 

En fait, no:: échantillon.: corre::pnndrnirrit bien 11 la doscrip- 
tion rltl SAUVAGE h l‘eswption toutefois du noinl)rti tl’6c~ailles de 
li1 ligne latérale : 65 pour  It: tyiie de S. I i d ~ i 7 ( ~ ,  Li!) 71 pour t1oh 

spécimens. Peut-i.tre rette diff0renc.e n’est-elle qii‘a1)pareiite rt 
dur A la favori rl’t:tfectuer le  coitipte par (les olwrvateurh difft‘l- 
rents. A l’e point de vue il serait nPt*essaire de c~omj)arer le type ii 
nos inilividu.:. 

En  CP qui coricwne I ’ t ~ s p k r  D. txrpmtt>rr.s, n o m  devnns noter 
tout d’ahord que le type dt> coloration indiqut. par FOWLER 
(193Wl ( 1 )  : (( 5 or 6 very Iiarrow oblique hlacki.:h crnsshars )). __ 

( 1 )  P. 436 (clef dichotomique) et p. 835 (dewription d’apri.ç JORDAN et FESLER d’un 
exemplaire des chtes de Flwide). 
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qui ne se retrouve siir aucun de nos échantillons, n’est pas du tout 
le même que celui de la description originale de YALENCIENNES (1) 

beaucoup plus proche de ce que l’on ohserve sur nos spécimens : 
(( Ses flancs paraissent avoir été argentés et  marquCs d’une 

vingtaine de lignes longitudiiiales qui s’afl’aiblissent à mesure 
qu’elles sont plus pres du  ventre. Les nageoires sont grises h 
l’exception des ventrales qui ont encore gardé leur couleur noire. )) 

En outre FOWLER donne pour son Li. cxrgerztcris un iiombre 
d’écailles à la ligne latérale encore plus faible (62) que celui du  
type de S. lielenue. 

D’observations que nous avons été amenés à faire sur divers 
types de Diplodm des régions insulaires notamment des îles du 
Cap-Vert, il semble ressortir que le nombre des formes apparte- 
nant à ce genre est très sensiblenient plus élevé que l’on ne paraît 
l’admettre actuellement. 

Bien qu’assez proches les unes des autres, ces fornies sont néan- 
moins séparables et avaient jusqu’ici été confondues. Ont-elles 
toutes la valeur d’espèces ? ou de siniples variétés géographiques 
récemment différenciées sous l’influence du milieu ? 

En conclusion, sans avoir pu comparer les types de VALEN- 
CIENNES (S .  urgeritelis et S.  usceiisionis) et de S A ~ T ~ A G E  (S .  helenae) 
à nos specimens nous inclinons à penser : 

10 que S. urgerzteris est une espèce des cates ainéricaines (Brésil, 
Floride), différente de celles des îles atlantiques et des cOtes 
ouest-africaines. 

20 qu’il existe au moins deLc espèces dans les eaux des îles 
Ascension et Sainte-I-IBlène, différentes de celles connues des 
côtes aniCricaines ou africaines. 

3 O  que S. ascensionis est une espkce valable (différente de la 
nôtre) (et caractérisée notamment par ses molaires plus fortes e t  
en plus grand nombre). 

4 O  que S. helerzae SAUVAGE est celle dont la description est la 
plus voisine de celle de nos échantillons de nii.me provenance 
notamment en ce qui concerne la dentition, e t  qu’elle doit être 
retirée de la synonymie de S. snrgus. 

( 1 )  C .  V., 1846, VI, p. 60. 
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klULLIDAE. 

36. - Mulloidichthys martinicus (CIJT-IER (in c. y,, 1829) (fig. 31). 

hIat6riel esamin6 : 1 exemplaire pris au chaliit liar €nnds de  
35 à 40 in k 1’0nest de la pointe Catherine, Ascension, 2 mars L‘,N:2. 

Caractéristiques de ce spécimen : L I  : 310 ; SI : 250 ; T : Ci9 : 
H 1;2 ; e : 17.5 : pr6nrl’itaire : 27 (entre rt~rI’entliculairesi. 33 eil 
Jiglie directe : interorbitaire : 21,s : lonpueiir du inasillaire : 24 ; 
distarice prb P : 73 ; long. dr P : 5f) : distance 1x6 1- : 80 : long. 
de Y : 51 ; long. des barbillons : 51. 

D VIII-1/8 ; h : i/5. 
Écailles rle la ligne latkrale : 36 + 2 : il y a 2 rangées 112 d’écaillcs 

au-dessus dc la ligne laterale au niveau de l‘origine de Ia dnrsalr : 
Ti raiigbes d’brailles h la partie suphieme d u  pi.doncnle caudal 
entre IPS 2 lignes lat6ralrs des drus cdt6s. Ler: Ccaille> de la tcte 
atteignent vers  l’avant le iiivraii d i r  hord alii &rieur des yeus.  

Branchiospines au premier arc : ? + 8 + 1 + 15 + IV. 
11 esiste 1 1 1 1 ~  forttb mai\ cnurte &pine au l ~ n r d  posti.rieiir d e  l’oper- 

cule : vonirr e t  palatins sans deliis ; nidchoire sup6rieure sans 
donts : iiifGrieiire pratiqiienirnt sans dents, w i l e s  qiielques faihles 
riigosit 6s <ont perwptihles il la partie anthielire de la n idchi re .  

Cette absence presque tntale de (lent:: permet de situer re (( mu- 
get )) en dehors d r b s  geiiws T-‘~)e??~ti.v e t  Psrtidrrp~ncvtu e t  de la rap- 
procher des fornies B ciperciilr Opineus. sans dcnts au vonlei’ et 
palatins, et :i inbchnires inilnit:\ seultwwnt de híuidt”i de deiitq 
villifnrnies, c’est-8-dire dir genre ~ ~ ~ 7 ~ ~ ~ ( ~ ~ ( ~ ~ ~ , ~ ~ ~ ~ ~ ~ / . ~  “HITLET ( s t ~ v 7 1  

WEBER r t  DE BEAUFORT). 
Notis avo115 iwnparb ve ip;c*iiiien ii cki ers Orhaiililliuiz (Ir la 

hhwtinique et de4 ìles d u  Cap-Vert rapport& k cette e s p i ~ e .  
Pour Irs spPciniens de Fort-de-Frailce. nniis avnn.; noti. (( drnt.; 

de. mdchoire~ trlleine~it filies qu’eellei; pai*ai.wnt al>.c:rites, ni Ir 
Iiiiisrau ni les ICvres n e  sont pl i i l leus  011 rid& 1). c’est-iì-ihr 
exact rinent (’e ( p e  nous avons n h w d  p u r  l’eseniplairc de  
1’Al-t.wl.inn : par contre. cliez l i s  bpPciiiieii de. ìles d u  Cap-Vcrt 
cle craritlr taille iL = 305 niin I. les dents inf+rieure. villifnrmr. 
wint en bandr Otiwite et i+ In nirir:Iitiire supPriertre m 1 cili 2 ran- 
gte.; irri.guli2iw. petite5 e t  toliteh d r b  n ih ie  taille : 

de  lu^ les l~a r~ l~ i l lnns  *ont nrnbs de  papilles noiii1irejlise~ et t r h  
tlG\-rlnppi.e>, Ir< 1 P n w  t s t  le niuseail sii111 rit1i.z et pa~ i i l l eu .  

Il srnilderait donc que les iiidividiis (le.; Antilles et de 1’Ascen- 
s i n n  a1y)artimnrnt hien h une n i ~ i u r  cspCrbe. niai4 que ce i i s  (le:. 
ìl(:> 1111 Ciil)-YwI, tres yuisins. p i i \  rnt IiCarimnin~ en +tre &par&s. 



CHAETODONTIDAE. 

37. - Chaetodon sanctae-helenae G ~ N T H E K  (A.), 1868 (fig. 32). 

MatBrie1 examiné : 3 exemplaires pris à la ligne par 5 et 25 m 
de fonds devant Jamestown, Sainte-Hélène, le 22 février 1962 ; 
et  6 autres exemplaires pris au chalut par fonds de 35 B 40 ni à 
l'Ouest de la pointe Catherine, Ascension, 2 mars 1962. 

Caractéristiques principales de ce matériel : 

L. ......................... 
SI. ......................... 

œ ........................ 
hIuseau. .................. 
Long. l r e  épine D... . . . . . . .  
Plus longue (l) D ............ 
Long. 2e.4 ................ 
$cailles de ligne latbrale ... 
Hcailles enligne longitudinale 
Branchiospines l e r  arc hran- 

chial.. ................. 
Épines de D... .............. 
Rayons mous de D . .  . . . . . .  
Rayoils  riou us de -4 ......... 

L . . . .  ................... 
SI. ...................... 
m I ....................... 
H ....................... 
Museau . . . . . . . . . . . . . . . . . .  
Plus longue (1) D.. . . . . . . .  
Long. 2eA. .  . . . . . . . . . . . . .  
J2caiIIes enligne longitudinale 
Branchiospines l e r  arc hran- 

chial. . . . . . . . . . . . . . . . . . .  
epines de D..  . . . . . . . . . . . .  
Rayons mous de D . .  . . . . .  

œ ....................... 
Long. l 'e  épine D. .  . . . . . . .  

Écailles de ligne lattrale . . .  

Raxous mons de A . .  ..... 

130 
114 
33 
71 
10 - 

7 , s  
16,s 
19,5 
39 ? 
48 

- 
SII1 
21122 
18,19 

140 
116 
32 
72 

9 
11,5 

5,5 
14 
17 
41 
49 

- 
XI (31 

23,44 
20 
- 

,133 
112 

34 
73 
10 

995 
8 

16,5 
19 
39 
(17 

- 
S I I I  
21 
19,20 

ASCENSION 

146 
124 
33 
75 

9 
12 

l 5  (-) 
19 
38 
47 

6,: 

- 
SII1 
22,23 
19,20 
I 

146 
,127 
34 
78 
10 
1.1 
3,s 

17 
19 
42 ? 
49 

2 t l S . 1 4  
SII1 
21,22 
19,20 

140 
117 
31 
71 

9 
11,5 - - 
I - - 
- 

XII1 
21,22 
19,20 - 

(1) La plus longue tpine de D est géntmlenient la troisit" 
(2) C'est la quatrikme &pine de D qui est la plus longue. 
(3) Cette anomalie est visiblement due 21 une blessure (ciCatrisGe) ayant entraîné le 

dtreloppement des 1 2 e  et 13e rayons en rayons articulés mous au lieu d'tpines. 
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\ nrirnhre. ........ 
/ frCqiieiice . . . . .  

/ fri:ilueni:c.. ..... 

GpinPs 

p .. nombre. ......... 
G l > i I l E  II11111!: i 

La coloration est particulière (fig. 321 : t o u ~  le cori’s est d’un 
gris-blanc hillant. ; nageoires transparentes à hase grist+ : la 
bande au-dessus de l ’ i d  est jaune sombre ; la tache di1 museau 
est jaune clair ; 1‘estrémitF’ des épines et la partie supPrieurr des 
nageoires dorsale rt anale sont jaunes, la partie pnptbrieure (le 
ces nageoire4 btant lisérée de noir : la base de In caudale est jaunt!. 

Cette esptce. rnmiiie la suivante, n’est ronnue que de l’rlwen- 
sion CI de Saintc-Hélène. 

n h 

SI-SII-SI11 III  
1-53 - 7 G 1  

17-1 8-1 9-20 1:1-15-16-17 
1- 3-38-19 5 4 9 -  íi- 1 

38. - Chaetodon dichroiis GC~NTHER, 186:) [fig. 331. 

hlatériel capturh en très graiid nombre au chalut par 1r)O m de 
fond à l’Ouest de la p i n t e  Catherine, :h.uension. le 2 mars 1962. 

Principales caract tristicpies de 4 individus : 

L ..................... 118 I20 
sl ..................... 100 
EI ...................... I i: I 61 
T ..................... 1 33 I @ ....................... I 10 
xuseau. . . . . . . . . . . . . . . . . .  1 2  

I.ong. 3e $pine 11e D...  . .  3s 
h i ? .  derniiw: ipiiie tie D. 11 

2 1  

Lnng. l’e í.pine de ll. . . . .  

Lrmg. 2e (.pine d e  A . .  ...... 

n.. ..................... xII-2ri 

8,s 

A ........................ 111-15, 1G 1. ..................... j 15 

:i 5 
1 o 
13 
10,s 
35 

srr-in,  xrrr-in 
111-15, 16 111-16 

Ir, 

121 
401 

Gl 
35 
10,s 
13,s 
l(1, 5 
3 5 

106 
87 
53,s 
32 

9 
13 
9 

30 
111 
20,5  

SI I I -20  
.tII-lcl, 17 

14 



39. - Pomacanthus paru (BLOCH, 1787) (fig. 34). 

Matériel examink : 2 exemplaires pris au chalut, I’un par 35 à 
40 ni de fond, l’autre par J O 0  ni, h l’Ouest de la poiiite Catherille, 

Le plus grand individu (L = 273 mm), avait les épines de la 
dorsale presque entièrement cachées : seules les pointes cles der- 
nières étaient apparentes ; iious n’en avons compté que VIII. Par 
contre sur le deusi&me exemplaire un peu plus petit (L = 196 mrri), 
on compte X tpines dont les premières ont seules leurs pointes lihres. 

H (5 l’origine de D I )  : 153 : FI’ (maximum au  bord des nageoires 
D et A molles) : 213 ; h : 33 ; T : 63 ; œ : 12,s ; long. de l’épine du 

Les écailles, notamment dans la région de la ligne latérale sont de 
taille tr&s irrégulière, en particulier dans la partie antérieure 
du corps, et il est pratiquement impossible d’en faire un décompte 
exact. 

D : VIII-29 T et X-31. 
h : 111-25 2 e t  111-24 2 
Sur la partie inférieure du premier arc branchial, on compte : 

11 branchiospines à droite e t  12 à gauche sur le plus grand spé- 
cimen, e t  12 des deux c0tés sur le plus petit. 

L’espèce décrite du Brésil et citée des Antilles et de l’Ascension 
n’a jamais été observée sur la cGte occidentale d’Afrique. 

I Ascension, le 3 mars 1962. 

I Caractéristiques iiiétriyues du plus grand : L : 273 ; SI : 224 ; 

I 

I préopercule : 17 ; long. de P : 56 ; long. V : 72. 

ACANTRTTRIDAE. 



I.. . . . . . . . . . . . .  
f l i l . .  ......... 
SI.. ........... 
T. ........... 
IT. ............ 
W. ............. 
Gp I? (1). . . . .  
T )  . . . . . . . . . .  

Al. . . . . . . . . . .  

S O S P .  . . . . . . .  

I I 

ANTILLES r 
I 

I l- 
Ill111 , “I, SI ; 111111 I y;* 81 1 IUIl l  :LI, SI mIn 

1 274 266 
1 184 244 
1 000 189 

396 56 ,s  
486 I 88 

70 12 
87 1 14 

-7 

i 
I I ; ’  
I 

I- 

I d  

2 269 1 5 1  
1 173 138 
1 o00 116 

299 30 
4(irj 5 s  
(35 I O  
!19 10,s 

IX-24 
(35) 

111-21 
(22) 

I 

- 
o/ ion 
I 

2 303 
1 ,190 
‘1 000 

259 
500 

8 6 
91 

- 
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Par contre la coloration est exactement la même. II s’agit d’un 
rriAle alors que les auti’es sont des femelles. 

Tous ont la même formule radiaire : D : IX-24 (25), A : 111-22 

La coloration dont les dEtails s’atténuent sensiblement sur les 
spécimens conservés, est la m&me pour tous nos spkcimens et 
celui des Antilles : le corps et la tête sont brun-olive, légèrement 
violacé avec des lignes flesueuses parallèles sur les flancs alter- 
nativement claires (jaunâtres) et foncées. 

La dorsale porte 8 à 10 bandes en (( Tragues 1) brunes &parées 
par des espaces doubles jaune clair ; les pectorales sont  jaune- 
orange  ers I’extrbniité. La caudale est couleur du corps sauf 
une lunule jauiie clair soulignant son Lord interne. L’anale e t  
les ventrales sont couleur du corps. 

Nos exemplaires ne diffèrent pas des descriptions classiques 
de l’esp&ce et  sont tr&s semblables, compte tenu de la différence 
de taille, h celui des Antilles. 

L’espkce n’avait jamais &té signalée? ni  de la cGte africaine, ni  
des îles Sainte-HPlkne-Ascension. 

(23) * 

- 
1 358 
1 228 
1 000 

SÏ 
577 

69 
79 

41. - Acanthurus coeruleus (BLOCH et SCHNEIDER, 1801) (fig. 36). 

Matériel esaminé : 2 spécimens pris au chalut par fonds de 20 m 
et  35-40 m h l’Ouest de la pointe Catherine, Ascension, 2 mars 1962. 

Un spécimen des Antilles pour comparaison : 

mm X 0 s 1  

139 1 324 
129 1 229 
105 1 O00 

27 257 
66 629 
9 ,2  88 
7 67 

- 

IX-27 (28) 
111-24 (25) 

1-5 
17 
680 

.. 

L. . . . . . . . . . . . . . .  
fkl.. ............ 
sl.. . . . . . . . . . . . . .  
T. . . . . . . . . . . . . . .  
H. ............... 

D. ................ 
A. ................. 
v. . . . . . . . . . . . . .  
P. . . . . . . . . . . . . . .  
Angle fr. (2) . . . . .  

Oe. ................ 
fip. c‘. [y . . . . . . .  

mm 

285 
248 
209 
5 9 

121 
1 4 , s  
14,6 

IX-27 (28) 
111-24 (25) 

1-5 
17  
640 

I 

- 
1 364 
1 187 
1 O00 

282 
579 

69 
70 

I 

II I ANTILLES I 

mm 

292 
264 
21 5 

63 
124 

1 4 , 8  
17 

[X-26 (27) 
111-24 (25) 

1-5 

(1) g p .  c. : longueur de l’Cpine du pedoneule mudal. 
(2) Angle fr. : angle que fait le profil antCrieur (front) avec l’axe horizontal du poisson. 
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Le profil antérieur de Ia tè te  est presque droit. 
La coloratinn es1 violei foncé uniforme (hrune dans le forninl) 

a v e c  t nutefnis des lignes flesueuses parallèles plils claires sur les 
flancbs, ilon apparente.. bui' les spécimens conservés. Nageoires 
foncées unifornies, pect oralcl lilus claire. Caurlalr a ~ e v  une hnr- 
dure rioire en lunule. apine di1 pédoncule caudal non entour& 
d'uiie znne claire. 

La hauteur d u  corl)s, la foraie du  p " ì 1  anthrieur, la coloration. 
nnus forit rattacher ces der i s  spi.cimens B l'espio dctr i i thrtrrrs  
coerrtl~7rs. qui n'avait pa< mcnre &tí4 siglialbe de Sainte-Hillène 
et l'Ascension. Par  contre, G Ü K T W E R  (1869,, ~ I E L L I S S  (1875) ont 
cité A. clririrrgrrs (BLOCH) de Saiute-Hélène, et NoKar.m 1193.51 : 
T~rrthis h ~ p t r t u s  de l'hsrensicin. Ce< deux noiiis m i t  gi.ni.ralrnirnt 
lili.. en ~ynnnyniie. I1 P s t  fort possihle (p ie cette t ro i s ihw q C [ ~ ~ ~  
esiste dans ces ìles sans que nous l'ayons capturée. 

$2. - Antigonia capros J,OWE, 1843. 

(1) D'apri..; BEHHY 1959. 



CSAIPAGNES OCÉANOGR.4PHIQUES DE LA REINE-POKOU 1287 

gpines de D.. . . . . 
Rayonsmous de I?. 

Rayons mous de A. 

Longueur de l’e- 
pine des V . .  . . . 

A. combnttia. A.  capros 

9 (rarement 10) 8 (rarement 7 ou 9) 

(plus graiide frtquence 28) (plus grande frbquence 34) 

(plus grande irequeme 2 6 )  (plus grande frtyuence 32) 

12 5.23 y6 de SI 

26 h 30 31 à3T 

29 à 3’t 23 à 28 

24 à 38 yo de sl 

SCORPAENIDAE. 

43. - Scorpaena plumierì BLOCH, 1789 (fig, 37, A, B, C) 

= S. bufo CUV.,  1829, i17 C. V., IV, p. 306. 
= S. scrofina VAL., 1833, iw C. V., lX, p. 465. 
hfatériel examiné : 2 exemplaires pris au chalut par fonds de 

35 à 40 m, Ouest de la Pointe Catherine, Ascension, 2 mars 1562. 
Longueur totale : 265 nim (258). 
D : XII-10 ; (XII-10). 
A : 111-5, 6 ;  (111-5, 6). 
P : 1 simple + 9 branchus et 11 simples ; (1 simple + 5 bran- 

Branchiospines l e r  arc : IV + 1 + (1) + 4 + I I I ;  (IV + 1 

Le chiffre 1 entre parenthèses, désigne la branchiospine située 
exactement à l’angle de l’arc branchial ; elle est plus longue que 
la supérieure et  que les 4 inférieures e t  terminée en spatule tronquée 

La gorge est écailleuse ; les écailles des flancs sont relativement 
grandes (une quarantaine en ligne longitudinale) e t  5 rangées 
au-dessus de la ligne latérale sur le pédoncule caudal au niveau 
de so11 origine. 

La dépression occipitale est bien marquée ; le plus grand spé- 
cimen ne présente aucune trace de lambeau cutané sus-orbi- 
taire, le plus petit en présente un peu développé. 

La nageoire dorsale est niarquee d’une tache noire intéressant 
les 4e, 58, 6e et 7e espaces interradiaires chez le plus grand spéci- 
men (les 5e et 6e espaces étant entièrement noirs) ; par contre, 
chez le plus petit la tache noire de la dorsale n’intéresse que la 
partie supérieure du sisièine espace interradiaire. 

L’extrémité des ventrales n‘atteint pas tout à fait le niveau de 
lYestr8mit& des pectorales, mais dépasse néanmoins celui de l’anus. 

chus + 10 simples). 

+ (1) + 4 + III). 

Bulletin de I‘lfan, t. X S V ,  &rie A. 81 
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Le type de coloration est assez variahle individuelleinent et 
nous renvoyons pour cela 9 la figure 37 A. Cependant un carac- 
tère non apparent 9 premi6re vue présente 5 notre avis iine grande 
importance au point de vile systématique : 

A l'aisselle des pectorales, i n t h s s a n t  un peu les flanc4 et siir- 
tout la partie antérieure de la face interne de la nageoire existe 
chez nos specinlens une grande tache noir de jais, niaryuie de 
petites taches irrégulièremerit disposées, arrondies, d'un hlanc 
pur (fig. 37 B et Cl. 

Nuus donnons & titre de comparaison le schéma du type de 
coloration de la base interne de la pectorale gauche chez. d e u s  
sptkimens de S.  plrimieri provenant des Antilles françaises, l'une 
de La Dbsirade (fig. 37 D), l'autre de la Martinique (fig. 37 E). 
11 n'est pas douteus que nom ayinns à faire L des spk imens  
appartenant it une "!e espèce. 

C'est d'ailleurs le caract &re principal que signaIe CUVIER dans 
sa descriptinri de S. bufo : (( ... aisselle de la pectorale noire, et 
semée de plusieurs taches rondes d'un blanc de lait qui tranchent 
fortement sur le foiid )) (C. Y., IV, p. 306), e t  c'est. encore la prk- 
sence de ches (( grosses gouttes hlanches )) l'aisselle de la pecto- 
raIe qiie souligne V A t . E N c r E N x E s  lorsqu'il décrit sa S .  s('rnfiim 
(C. V., IX, p. 4%]. Ce type de culoration de l'aisselle des pecto- 
rales ne s'applíqiie yu'à la seule S. plrimieri d'apr6s la clef dicho- 
tomique de H. W. FOWLER tt936, p. 919); cet airtciir indique par 
ailleurs : a orbital filanient a< long a< eyr n, ce qui n'est le cas ni 
pour nos esenq)laires d'Ascension, ni pour ceux d e y  Antilles q11v 

nous avoiis 1ni examiner (les laiiibeaiis cut mias sus-orhitaires sont 
sensil~lenic~nt plus petits qiw le diamètre de l'wil). 

Une autre t.s1)Pce de Scorporiict : S .  nrellissii. a é t i  dhr i te  par  
C ~ N T H E W  dr  Sainte-Hi.16nc. en 1NX mais placée par € I .  JY. Fou- 
LER daiis Ia synonyinie de s. luevis TROSCHEL. 18Bt3, des îles (111 
Cap-I-thrt. Le type ne prébente aucune trace de landwaiis cutané< 
sur la te te  111, a un K pectoral axil rolorlws I), et des Crailles sensi- 
hlemrnt plu< petites. (;ü~ r H E R  en indirpe environ 60 en lignc. 
longitudinale et la figlire qu'il en dnnrie  PII Inontre a11 moins 7 au- 
dessus de la ligue 1atér:rle la 1,aw du p&lonciile caudiil ; le type 
m?nie de coloration gbnCrale est diffbrrnt, I'enseinhlr des c a ~ a r -  
t iws  le r a p ~ ~ r n ~ ~ h a n t  davantage de l'esplw S. hrcrsilit.irais Crrv., 

(1) Nous mmis pu esanliner un esemplaire de cette esp8re RII MusEuin National 
d'Histoire Nntnrt4lr. de Paria thocnl l(191 no 317, Sninte-H~lZ.ne-T:~11ngne, I, = 164 min), 
il presentait des tentitcules sus-orbitaires H S R ~ Z  réduits mais niannioins presents. 
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1829 (in C. V., IV, p. 305) dont nous donnons un schéma (fig. 38 A) 
du type d’ornementation de l’axe de la pectorale : quelques 
petites taches arrondies sombres sur fond très clair. 

A notre avis, la diffCrence dans le nombre des écailles en ligne 
longitudinale indiquées pour les types de S. laevis (46) et de mel- 
lissii ( C a  60) sufit  pour autoriser le retrait de cette dernière de la 
synonymie de l’espèce de TROSCREL. 

Par contre, il semble que rien ne s’oppose au rapprochement de 
S.  seizegnlerzsis STEINDACRNER 1882 (décrite du Sénégal et citée 
des îles du Cap-Yert) et de S. laevis TROSCHEL 1866 décrite pri- 
illitivement de l’archipel du  Cap-Vert. Nous n’avons observé 
aucune différence notable entre les divers spécimens que nous 
avons pu examiner t an t  en ce qui colicerne les écailles, la colora- 
tion de l’axe e t  de la partie interne des Pectorales ainsi que le 
nombre de rayons de ces nageoires. Nous donnons à titre compa- 
ratif les schénias de la disposition des taches chez deux individus 
provenant l’un des cBtes du Sénégal (fig. 38 B), l’autre des îles 
du  Cap-Vert (fig. 38 C). 

Bous pensons en consbquence que S. seizegalensis STEINDACH- 
NER habituellement utilisé pour désigner les Rascasses communes 
h gorge écailleuse des cBtes ouest-africaines, doit être placé en 
synonymie de S. larvis TROSCHEL. 

L’espèce S.  gaillardae Roux 1954 est décrite de Pointe-Noire 
avec des pectorales à 17 et 18 rayons (alors qu’on en compte 
génbralement 20 (19 à 21) chez S. Inevis). L’auteur n’indique pas 
le type de coloration de l’axe de la pectorale, nous pensons qu’il 
serait utile d’avoir un  complément d’information sur ce point 
dont l’intérêt nous parait grand. 

LABRIDAE. 

44. - Thalassoma sanctae-helenae (VAL., 1839) iiz c, v. (fig. 39). 

Matériel examiné : quelques exemplaires pris la ligne par 
fond de 5 m devant Jamestown, Sainte-Hélène, 22 février 1062. 

Principales caractéristiques d’un exeniplaire : 
L : 218 ; fkl : 187 ; SI : 156 ; T : 50,5 ; e : 6,s ; pré œ : 18 ; H : 47 ; 

h : 23,5 ; long. de P : 35 ; long. de V : 31, 
D : VIII-14 ; A : 111-12 ; 11 : 25 ou 29 écailles tubulées dont 

20 à la partie supérieure et 6 ou 7 à la partie inférieure ; les deux 
autres intéressant les deus  rangées d’écailles intermédiaires. 
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Les tubes se terminent en foimrhe gCnPralement à 3, quelque- 
fois à 4, diverticules. On  compte 3 rangks  d’&cailles au-dessus 
et  10 ou 11 au-debsous de la ligne latitrale i la partie antérieure 
du corps ; 3 rangbe.: au-dessus et 3 au-dessous 21 l’origine du pédon- 
cule caudal. 

Dents : il n’y a pas de canines postkrieures ; à rhaque inâchoire 
il existe une paire d e  fortes caninw antbrieures suivies d’une 
seule rangée de 14 ou 15 dents k la mâchoire supkrieure et de 13 à 
la nihchoire infbrieurth. 

Sur le premier arc hrancllial on compte 6 hranchiospines à la 
partie supérieure, 1 à l’angle et 0 à la partie infbrieurc. 

Le type de coloratior1 tres diffkrent de ceux de Th. pavo, à ses 
divers stades, est reproduit siir la figure 39 A. 

La disposition des paws cPphaliquPb est indicpPe, figure 30 B. 

45. - Cossyphus rufus (LINNE. l‘i.%) (fig. 40). 

Materiel exaniinE : 5 spEciirwns, pris au chalut par fond cle 35 
h 40 ni, à l’Ouest de la pointe Catherine, Ascension, 2 niars 1962. 

Principales cnractbrist icpcs : 

L . . . . . . . . . . . . . . . . .  
sl . . . . . . . . . . . . . . . . .  
H ................ 
h. . . . . . . . . . . . . . . . .  
T . . . . . . . . . . . . . . . . .  
Snus ce.. . . . . . . . . . .  
Pré e... . . . . . . . . . . .  
Bouche. . . . . . . . . . . .  
Dietauce de est .  11111- 

ce. .................. 

S P ~ I  k prkpe rc i i l~ ,  

Long. de P . . . . . . . .  

n . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  
A . .  .................. 
11.. . ................ 
b I‘. ................... 

Long. df? I-.. . . . . . . .  

218 

69 

57 
10 
1 o 
2 0 
21 

- 
- 

37 

- - 
SII-11 
111-13 

i5  (Y3 + 21 
6/10 

251 I 310 
210 252 

Ï 6  37 I 43 
71 
11,5 
1.1,s 
27 
25 

47 

45 
46 

XII-12 
IIT-l’,l 
:i& (32  f a 
- 

81 
12 
16 
32 
2 $1 

56,5 

50 
67 

SIP-12 
I II- 1Y,1 

1; ( 3 2  $. 2 - 
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Dentition : inhchoire supérieure : 2 paires de grandes canines 
à I’avaiit, la deusiènie constituée de dents plus fortes légkrement 
recourbées : en arrikre des grandes canines qn conipte 13 à 14 dents 
en une seule rangée suivies tout à fait en arrière, en règle géné- 
rale, par une très forte canine dirigée vers l’avant (il existe 2 de 
ces canines du chté gauche de la m2choire supérieure du spkimen 
de L = 310 figuré). 

A18choire inférieure I 2 paires de ~- canines - à l-’avant, la deuxikme 
coiistituée par des dents très fortes suivies par 6 h 8 dents petites, 
puis 2 très fortes et enfin 2 ou 3 plus petites sur une seule rangée. 

La coloration paraît avoir été rouge et jaune : une tache noire 
sur chacun des deus premiers espaces interradiaires de la dorsale ; 
le Lord de la dorsale est de couleur sonibre de n i h e  (chez le 
plus grand exemplaire) les bords de I’aiiale e t  les lobes supérieur 
et inférieur de la caudale. 

Une tache foncée se reniarque sur tous à la partie postbro- 
supérieure de P. 

Nous n’avons pu observer. aucun spécimen de Harpe rufa LI”$ 
1758j des eaux aiitillaises, également citée de Sainte-Hélène 
( G ~ N T H E R ,  1862, p. 108), dont les descriptions anciennes que nous 
connaissons, ne font pas niention des taches de la dorsale e t  de 
celle des Pectorales. 

Bien que Cossyplrzrs pulchellrcs POEY, 1860, ait été décrit de 
Cuba comme ayant des pectorales (( with a large dark blue spot 
toward the tip ... fins edged with darker ... I), sous le nom de Harpe 
prclchelh par JORDAN et EVERMINN, 1898 (II ,  p. 1584), c’est-à- 
dire d’un type de coloration correspondant parfaitement à celui 
de notre figure 40, nous ne pensons pas qu’il s’agisse d’une espèce 
différente de C. riifus, mais bien plutOt d’une simple variété de 
coloration due probablement un dimorphisme sexuel fréquent 
chez les Labridae. 

46. - Novacula sanetae-helenae . - 
( G ~ N T R E R ,  1868) (fig. 41 et 41 Bis). 

I - -  
hlatériel examiné : 5 individus pris au chalut par  35-40 m de 

fond à l’Ouest de la pointe Catherine, île de l’Ascension, le 2 mars 
1962. 

hIensurations et  proportions : 

‘ 



L . . . . . . .  
;i . . . . . . .  
1-1.. ....... 
E'r6 a. .... 
r . . . . . . .  

El'. . . . . . .  

rlltrr .. 
Slce.. . . . .  

3'' R r) t .  . 

ce, . . . . . . .  
111. . . . . . .  

I V  ...... 
I € ' .  . . . . .  

D . . . . . . .  
A .  . . . . . . .  
v. . . . . . . .  
F' . . . . . . .  
II. . . . . . . .  
l?C.  . . . . . .  
Br. ....... 
Srsr . .  ... 
F'rb (1pj. . 

IT. 

T - 

119 
3 3 3 
175 
I*:!!) 
500 
603 

111 - 

III 

%o sl I %o T -- 
1 1st; 
1 o00 

302 
3'+o 
444 
153 

129 
338 
18k 
412 

'120 397 
189 625 

IO3 

inin 

269 
231 

71 
7 9 

.1 o2 
3 4 , s  

9 
24 
13 
29 
27 
44 

IX- 14 

- 

(1 3) 
1rr-i: 

(13) 
1-5 
1-11 

24 
(3- 4 )  

7,E - 

IV 
- 
0: 
/ao sl - 
1 164 
1 O00 

307 
342 
442 
149 

Ili 
19c 

x T - 

127 
338 
183 
408 
380 
620 

110 - 

mm 

27 1 
233 

7 3  
82 

108 
3 8 

9 
24 
14 

311 
34 
45 

IX-I2 
(13) 

111-14 
(13) 
1-5 
'1-1 1 

3 0 4 6  
24 

(+ '4 
8-1-14 
6 
8 - 

[l) Plus courte distarice entre l'(vi1 et le bord :ultCrieur de la tPtr. 
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Le profil autérieur de la tête est assez vertical, mais tout de 
m&me moins que dans l’espèce Xyrichthys novacida (L.) de la côte 
africaine. Par  ailleurs, le front n’est pas particulièrement tranchant. 

Le coloration in vivo était d’un gris bleuté, un  peu violacé, 
uniforme. 

S’agit-il du  Novacrila saizctae-heleizae décrit par GÜNTRER en 
1868 ? FOWLER l’avait mis en synonymie de S. nouacida (L.), 
ce qui à notre avis ne saurait etre admis : cette dernière espèce, 
assez courante sur la Cate africaine, est beaucoup plus petite, de 
coloration rose avec des bandes flexueuses bleues sur la tete e t  B 
profil antérieur très droit. 

Les proportions du corps données par G Ü N T H E R  pour d e w  
individus de 11 pouces (25,4 + 11 = 279 mm) soit de taille légè- 
rement supérieure aux nôtres, sont : hauteur 3 fois (soit 286 %o) 

dans cette longueur. On T’oit que nos valeurs en sont très proches. 
Le nombre de rayons aux nageoires dorsale et anale est le même. 
Le nombre d’écailles est noté 28 en L. lat. : il s’agit vraisembla- 
blement du nombre de rangées d’écailles. SOS exemplaires ont 
24 + 4 rangées (les 4 dernières au-delà de la SI). G ~ N T H E R  note 
encore : (( A few rudimentary scales below the orbit 1) (nos exem- 
plaires possèdent une rangée de 5 petites écailles sous l*œil), e t  
(( only the first dorsal spine is flexible )), ce qui est bien le cas de 
nos échantillons. 

Head and body appa- 
rently without spots or streaks )), les natres non plus. MELLISS 
écrit (( the  colour of this fish is l i & .  purple D, les nôtres ont une 

.? coloration soinme toute assez voisine. 
Toutefois nous devons reconnaître que sur la figure donnée par 

~ I E L L I S S  le profil antérieur semble beaucoup plus vertical que chez 
nos exemplaires. 

En résum&, nous attribuons avec quelque doute nos exemplaires 
au Nouacula surictae-helenae de G ~ N T H E R .  Le doute ne pourra 
être levé que par une comparaison directe avec les types de 
G ~ N T H E R  (1). 

Enfin en ce qui concerne la coloration 

47. - Novaculachthys blanchardi, 11. sp. (fig. 42). 

2 individus pris au chalut par 35-40 m de fond à l’Ouest de 
la pointe Catherine, île de l’Ascension, le 2 mars 1962. 

(1) Apri.; comparaison aux types conservés au British Museum, il s’:w+re que nos 
exemplaires sont B rattacher, sans aucun doute au Nouaculu sanetuc-hclenae décrit par 
GÜXTEER. 
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hlensurations et. proportions : 

L. . . . . . . . . . . . . . . . . . .  
SI. ......... , . . . . . . . .  
T. . . . . . . . . . . . . . . . . . .  
H. ................... 
Pr6 a . . . . . . . . . . . . . . .  
I2p. ................... 
CCI. .................... 
ni. ................... 
Inter e.. ............. 
s.ce . . . . . . . . . . . . . . .  
Prb cc ............. 
1 v.. ................. 
I P  .................... 
3e R I?... ............ 
D. .................... 
-4. . . . . . . . . . . . . . . . . .  v . . . . . . . . . . . . . . . . . .  
P. . . . . . . . . . . . . . . . . . .  
II. .................... 
IL.. . . . . . . . . . . . . . . . .  
Br.. .................. 
Sext. . . . . . . . . . . . . . . .  

mm - 
207 
175 

54 
‘i2 
Ï 5  
25, 

9 
17 
10,s 
2 o 

ï , P  
57 
33 
22 

IX-1 a 
111-13 

1-5 
1-1 1 
2 0  -+ c-j 
2.L ( f 4  
8-1-11 

o* 

1 183 
1 000 

309 
411 
429 
137 

326 
189 

I 
-I- 

l 
T - 

167 
315 
’1% 
3 7 o 
,145 

4 O56 
611 
407 

iiim 

21 2 
178 

57 
71 
76 
2 ï  
9 

17,s 
11,5 
a i) 

Y , Ï  
f.Ì 2 
35 

1x4 2 
111-12 

1-5 
I-’1 1 

‘30 + r  
2-4 (+4 

- 
Le profil aiitPrieur de Ia tOte est i l t i  peu plus inclin6 qut: dalis 

1‘espt:ce prkc.i.deiitr? l‘ipil plus grand et. plus bas illloiris proclie du 
aninniet. d e  Jíì t$te:\. I1 y a soi1s l’mil une serie sulnwticde de 
5 petites Pcailles, 2 a11 soininet de l’npercnle. Le corps est. assez 
& y 6  (40 ii 41 O,, de  la l o n p w r  standard). 

Le pymier  rayon des vrntrales est tri% alloiigG : repIiB le Inlig. 
du corps il atteint la hase ilu troisihir  rayon n10u dr l‘anale. 

Les cleus prriiiiPres Ppines de la d o r d e  sc.tnt 1111 peli plus failtlt~s 
qiw le.; siiivantos, niais t.outes sont. flesihles et. auciiile n’est. prct- 
longbe. 

La coloration est. exactement la niOnie c*hez les deus  individus. 
Lc corps est. gris-llleu avcc r1t.s 1:tandrs verticales tr$s soinbres. 
Les i l eus  aut.krieures sont rt!duit.es ?i des taches soiuhrt:s sur le 
dos. Les &ir1 suivantes ik parfir du niveau de l’estrimitt  tir la 
pectorale] se p h ” e n t  jusqu’an ventre. I1 y a ensuite cleris 

(1) PrC (o : plus courte distance entre l’tcil et  Ir bord nntCricur tle In t6te. 
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autres taches sombres plus ou moins prolongées sur le pédoncule 
caudal. La tête, de meine couleur, porte sur l’espace sous-orlitaire 
et l’opercule des bandes étraites plus sombres. Le liaut de l’oper- 
cule est marquC d’un gros point rond rouge. Les nageoires dorsale 
(molle), caudale et anale, soiit raykes de lignes flexueuses plus 
sombres. 

Ce poisson se rapproche de iVovaculichthys ventralis (BEAN) 
par le grand prolongement des ventrales. Mais il seniLle en dif- 
férer par la forme du  corps : N .  oeiitrc(Zis a sa hauteur comprise 
3 fois l / 2  dans la longueur standard (d’aprks BEAN), le corps est 
donc beaucoup plus effilé. La thte senible également un peu plus 
courte. Par ailleurs, le système de coloration semble tout B fait 
différent. 

X’étant pas arrivé à rattacher ce poisson B une espèce connue, 
nous proposons de l’appeler I\;’ouaculichtIiys blanchardi. 

Nous le placons dans le genre A’ouaculzcht1~y.s (BLEEKER) car 
il se rapproche des autres Novacidiclitlzys (veiitralis, rosipes, it7 fir- 
mris). Nous le dédions í i  M. H. BLANCHARD, capitaine de la Reine- 
Pokou à la compétence duquel nous devons d’avoir pu effectuer 
cette campagne. 

48. - Malacanthus plumieri (BLOCH, 1786) (fig. 43).  

Matériel examiné : 2 spécimens pris au chalut par fonds de 35- 
40 m à l’Ouest de pointe Catherine, Ascension, 2 mars 1962. 

L’opercule porte une épine forte, large, peu pointue, plus ou  
moins longue (non comptée dans la longueur de la thte). Les 
lobes de la caudale sont longuement prolongés chez le spécimen 
de 434 mm. 

La coloration est gris clair sur la partie dorsale devenant jau- 
nâtre sur les flancs et le ventre. En avant et en arrière de l’ad, 
o n  distingue des lignes flesueuses jaunes et grises. La base des 
rayons niCdians supérieurs de la caudale est marquée d’une grande 
tache noire. 

Nous avons comparé lios mensurations h celles des cinq M .  P I U -  
tnieri de diverses provenances atlantiques, donnés par F. H. BERRY 
(1958) ; elles concordent remaryuableinent. La seule dii€érence 
notable est le nonibre plus élev& de rayons aux nageoires dorsale 
e t  anale de l’un de nos spécimens. 

L’espèce a dé$ été signalée de l’hscension par NORM.~N (1935 a). 
Elle a kgalenient ét& observée par l’un de nous aux Antilles 
françaises. 

I 

I 

I 
I 
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Principales caract Cristiques et proportions : 

II 

... . . . . . . . . . . . . . . .  
kl . . . . . . . . . . . . . . . .  
1 . . . . . . . . . . . . . . . . .  
i . . . . . . . . . . . . . . . . .  
e ................... 
n . . . . . . . . . . . . . . . . . .  
dax . . . . . . . . . . . . . . .  
3ase D . . . . . . . . . . . . .  
3asr A .............. 
P .................. 
v ................. 

PrB D .............. 
PrP A ............... 
Pri? P ................ 
PrB V ............... 
H T  
H .................. 
h 
Inter CE ............. 
D ................... 
A .................... 

. . . . . . . . . . . . . . . .  
................... 

Gp . (1) . . . . . . . . . . . . .  

. . . . . . . . . . . . . . . . .  

en Inn1 

505 
(165 
425 
111 

16 
53 
50 

295 
237 
55 
40 

.l 05  
168 
111 
119 

57 
7 1) 
30 
36 
4 8 

v-57 
1-52 

36 1 
38 

4 25 
118 
69k 
558 
129 

9$ 
247 
395 
261 
280 
131 
. 165 
71  
85 

113 

1 548 

434 
1 os 

15 
52 

305 
24Ï  

38 
1(j6 1 
172 

4 7 1  
1 

5 7 1  

57 

33 

56 
1.. 61 
1-56 

1 - 2 1  

3-1-5 1 7 1  
1.52 

I 

249 
35 

120 
108 
703 
569 
131 
58 

2‘tk 
396 
251 
279 
131 
166 

76 
84 

129 

I 1 

Er. H E NE I D AE . 

(1) Gpnisnem du corps . 
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Caractéristiques : 

eri inm 

L. ................. 
SI. .................. 
T. .................. 
Long. disque (1 D). 
Larg. disque. ....... 
Distance pré P.. ... 
Long. de P . .  ..... 
Post P ............. 
Prédisque. ........ 
Pré V.. .......... 
Pré D2. ............. 
Pri. a (') ........... 
Pré A.. .......... 
Diam. œ .......... 
Pré œ ............... 

Postdisque.. ....... 
Long. v.. . . . . . . . .  

252 
215 
41 
92 
42 
46 
37 
83 

3 
95 
57 
30 

124 
124 
129 

5 ,8  
30 

.i O00 
853 
.I 62 
365 
166 
182 
146 
329 
11 

376 
226 
,119 
492 
492 
511 
230 

79 

X 
-1 000 

x 
1 024 

X 
902 

2 o24 
73 

3 317 
x 

731 
s 
X 
x 
14.1 
487 

%e de 
pre D2 

- 
X 

330 
74.1 
339 
370 
298 
669 

24 
766 
s 

241 
1 000 
1 000 
1 o40 

46 
162 

~~ ~ 

%o de 
longueur 
lu disque 

- 
X 

445 
1 o00 

456 
500 
402 
902 
32 

226 
G,l9 
326 

X 
X 
X 
63 

217 

D : XVII (paires de lames du disque) : 21 ; A : 21 : P : 22. 
Caudale à lobes largenient- arrondis e t  à bord postérieur à peine 

concave. 
Le nombre de paires de lames du disque paraît varier de 17 à 

19 chez cette espèce caractérisée principalement par l'ossification 
des rayons des pectorales doiinant à ces nageoires un aspect par- 
ticulier. En  outre le bord postérieur du disque dépasse largement 
le niveau de l'extrémité des pectorales. 

Les lames du disque sont armées de spinules nombreuses e t  
serrées, disposées en 3 ou 4 rangées transversales assez régulières. 

L'espèce paraît ne se rencontrer que sur les grandes espèces 
pélagiques du groupe des Tetraptrcridae. 

50. - Rhombochirus indet. (fig. 45 A et, B). 

Matériel examiné : 1 spécimen détaché de même que le précé- 
dent du Tetrapturits indet. no 29, capturé à la ligne de traîne, 
par 160 S en route pour Sainte-Hélène, le 20 février 19G2. 

Caractéristiques : les pectorales atteignent le niveau du bord 
postérieur du disque : leurs rayons supérieurs ne sont pas aussi 

(1) De l'extr6mité de la tCte nu centre de l'anus. 
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fortement ossifik que chez I’espkce PrPcPdeiitr mais ri6anninins 
rigides ; la caldale est à bord postérieur nettement plus concave, 
mais k lobe supCrieur et infkrieirr tgalement arrondis. 

Carartkistiques : 

23 
38 
l 5 , 5  
-u 00 
’1 8 

i l  , en nim ”i,, de L 

207 
342 
139 
198 
I 6 2  

I l 
L .................. I 111 1 I 000 I sl .................. I 93 837 
T. ................. 
Long. disque (1 l3l) 
Lar?. disque.. ...... 
Distance nr6 P ... I Long. de P . .  . . . . .  
Prédiscjw. ........ 
Post P .............. 
Postdique. . . . . . . .  
Prí5 V.. .......... 
Long. V.. ........ 
PrB D2 .............. 

40 I 3;; 
3 

41 1 369 

Y I 108 
2x2 

57 I 513 

%<, de T 

- - 
1 000 
1 652 

673 
956 
782 

130 
.I 782 
1 239 

521 

- 

- - - 
131 
4 13 

-~ 

- - 
403 
666 
27 1 
385 
315 
70 1 

52 
i19 
500 
210 

983 
1 017 

51 
166 

i oon 

-~ 

- - 
605 

1 000 
407 
578 
4 73 

i 052 
78 

1 078 
li50 
315 - - 
- 

81 
251) 
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L ................. 
fkl ................. 
SI ................. 
H .................. 

51. - Balistes vetula L I N N ~ ,  1758 (fig. 46). 

Matériel examiné : assez nombreux spécimens, pris à l’île de 
l’Ascension : en surface, ?i la ligne, au mouillage de Clarence Bay, 
le 2 mars 1962; au chalut par fond de 20 ni (très abondants) 
e t  par fond de 35 à 40 m, à l’Ouest de la pointe Catherine, le 
2 mars 1962. 

Nous donnons ci-dessous les principales caractéristiques de 
4 spécimens. 

270 
235 
201 
111 

60 

40 
65 
57 

Il. .................. 
T ................. 
PrB œ .............. 
Hauteur l’e bpine de 

Dl. .  .............. 
Hauteur de D2.. .... 
Hhteur  de A. ....... 
Long. du  processus 

ventral. .......... 
Long. de P... ....... 
D. .................. 
A. ................... 
11.. ................. 
P ................. 

œ. .................. 
53 

40 
63 
52 

17 
67 
15 
53,5 

37,5 
65 
48 

14 
26 ‘ 

2/25 
III-2/28 

45 + 
1-15-1 

14  
31 

111-2129 
2/26 

44 + 

280 1 292 
252 240 

124 Ilti 
214 1 202 

1 3  
25 

111-2127 
2/25 

4 4 ?  -I- 

70 ‘18 I 

1-151.1 I 1-14-1 

580 
440 
380 
225 
31 

130 
25 

106 

60 
145 

98 

28 
52 

III-2/28 
2/25 

43 + 
1-l4-1 

, La coloration est caractéristique ; la disposition des taches de 
couleur est indiquée sur la figure : 

L’espèce connue des Antilles et des c6tes du BrCsil est réguliè- 
rement citée des parages de l’ìle de l’Ascension, elle paraît ne 
pas avoir été observke i~ Sainte-Hélène et  n’existe pas sur la 
côte occidentale d’Afrique. 

52. - Mellichthys buniva (LAC~P~DE, 1803) (fig. 47). 

Matériel exaniiné : très abondant, pris en surface au  niouillage 
de Clarence Bay, Ascension le 2 mars 1962. 

L’espèce est immédiatement reconnaissable à son type sphcial 
de coloration (fig. 47). Sur le vivant les plaques écailleuses des 
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flancs sont noires ‘hordées de bleu, la partie supérieure de la tCte 
du  bout du inuseau à l’origine de la dorsale est marquée d‘une 
série de lignes flexueuses bleu foucé sur un fond jaunâtre ; les 
nageoires dnrsale e t  ariale comme toutes les autres nageoires 
sont noires, mais elles présentent Fur leur partie iiiféricure une 
petite bande longitudinale bleu p ì l e  ; deus lignes fines blanches 
sont disposc’es parall2lement au bord postérieur de la caudale. 

Principales caractéristiques de deux individus : 
L : 265 (256): flrl : 250 (2411; SI : 215 (203); T : 43,s ( 4 2 ; ;  ce : 

2 1,5 (11) ; H : ln7 r9Si; li : 20 (18) ; hauteur de la prernitrc. 6piiie 
de D : 33,5 (27); hauteur rayons nious de D : 42 (40) ;  hauteur 
rayons mous de A : 42 (42) ; long. de P : 25 (25) j long. processus 
ventral : 5,5 (A). 

D : 111-1/34 (111-1/33) ; (la première dorsale peut se rahattre 
dans une dépression mCdio-dnrsde dont la profondeur est plus 
grande que la longueur de la troisième épilie qui de ce fait n’est 
génkrafement par apparente quand le poisson est vu  de profil). 

(47 + 2 ou 3)  ; on compte sur le premier spCcimen 9 rangées 
d’écailles carénées ?i la partie postérieure du corps et S sur le 
second. 

Nous avons fait le décompte des rayons de D e t  de A sur l3spé-  
cimrns ; nnus avnris nhtenii les fréqiimces suivantes : 

A : 1/31 (1/30) : P : 1-13-1 (1-14-1) ; 11 : 46 OU 47 + 2 OU 3 

ni D2 A 

Nonihre Frekpi~iiw Wnmhre Fri ’y~enw Nombre FrGrprnre 
II 1 3 /a2 1 1 I29 1 

1 pÌ3 4 1 /RO 7 

I I I  13 l i a i  A 1 R I  5 
1 / 35  3 1 /32 o 

NUIIS avniis observb l’espkce aux Antilles et aus îles i111 Cap- 
Vert, niais janiais hiir la cAte nccidrntale d’hfi.iqiw. 

hlo N AC A NTH 1 D .i E. 

53. - Alutera scripta ~OSBECK.  l X 5 j  (,fig. 481. 

Mathiel examine : 2 spécimens. pris ai1 c l d u t  par fond de 35 
à 40 ni, h l’Ouest dr la pointe Catherine. ,-lc.cbcknsion, 2 intirs 19C;2. 
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Les deux spécimens de grande taille : 365 et  465 mni de longueur 
t,otale, se différencient immédiatement de l’espèce comniune de 
la côte occidentale d’Afrique par le nombre des rayons mous 
aux nageoires dorsale e t  anale (D : 1-47 et  1-46 ; A : 48 et  48 pour 
les spécimens d’Ascension, alors que les rayons mous sont en 
noinbre inférieurs à 40 à la dorsale et au  plus égal à 41 k l’anale 
chez l’espèce commune ouest-africaine (habituellement citée 
sous le noni de A .  punctata). D’après les récentes recherches de  
BERRY F. H., VOGELE L. E. et  POLL hi., elle devrait etre désignée 
sous le nom de 8. heudelotii HOLLARD 1855 qui serait commune 
aux deux cOtes de l’Atlantique. Mutera piitzctata serait une espèce 
douteuse à intégrer probablement dans la synonymie de Ahteru 
schoepfii (WALBAUM) 1792 ; elle ne fréquenterait pas la côte occi- 
dentale d’Afrique. 

Cependant l’un des caractères de coloration indiqués par BERRY 
e t  VOGELE pour différencier A .  schoepfii de A.  lieudelotii sur le 
vivant : 

(( - Coloration of live specimens with few t o  many orange 

K - Color markings on live specinlens bluish purple.. .... 
spots .................................. A. schoepfii 

....................................... A.heudelotÜ 

Nous paraît peu probante. 
Nous avons pu exaniiner en effet en aquarium à Abidjan, des 

spécimens d’Alutères considérés jusqu’ici comme A.  punctata 
(D 1-35 B 1-37 et A : 39 à 41), présentant alternativement ces 

En ce qui concerne A1uter.n scripta, le type de coloration observe 
sur de nombreux spécimens conservés paraît assez variable, niais 
néanmoins à taches irrégulièrement arrondies ou allongées plus 
nornbreuses, plus petites e t  plus persistantes que sur l’espèce 
(ou les espèces) à nonibre de rayons mous limités. 

Nous en avons observé une dizaine de spécimens provenant 
des Antilles et des îles du Cap-Vert, niais jamais aucun de la 
côte occidentale d’Afrique. 

deux types de coloration ... 

54. - Hippocampus punctulatus GUICHENOT, 1850. 

Matériel examiné : un petit spécimen provenant de la  Lemon 
Valleyà Sainte-Hélène. L’espèce a ét6 déterminBe parle Dr P. KASE- 
BAUER du  Naturhistorisches Museum de Vienne qui procède ac- 

. 
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tuellement à une révision de la Famille des Syngwtliidue. II 
s’agit d’uue espèce que l’on trouve habituelleinent sur la cOte 
occidentale d’Afrique. 

ANNEXE 

Liste des espèces conilues de$ îles llscensiori et Sainte-Hélène. 
Dans la liste suivante des espì2ws citées de Sainte-HélPne 011 

de l’dscension : 
10 Les noms en itcxliqrrc! sont ceux de ces espèces considérées 

coinme pélagiques et cosniopolites et par suite non retenues 
rian4 le rbsumé hiogéographicpe suhseqiient. 

20 Dans chaque rolnnne, lcs esphes cit Ces snnt indiquées par 
le qigne Y ,  celles ri~ro1ti.e~ par la Rcìiit~-Pokozi sont en outre niar- 
qubec; du signe O, les deux esp&ces nouvelles sont écrites en 
caractbres gras. 

30 Les chiffres de la premiPre colonne sont les nimiéros d’ordre 
3 ~ s  principaux ouvrages, citts dans la notice bihliographique, 
faisant référence h l’espPce indiclute. 
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Priorince glairca.. .............. 
Ptei-olaniiops 1ot~gimuriu.s. . . . .  
1~1iric.s. i r d . .  .................. 
?Curcltarlh?us galupagerzsis (l) . 
Goiiorhynchus grey;. . . . . . . . . . .  
Trachinocephalus myops.. . . . .  
Synodus synodus.. ............. 
Synodus meleagrides. . . . . . . . .  
Ophichthus regius.. . . . . . . . . . .  
Ophichtlius ascensioiiis.. ....... 
?Sphagebranchus acuCirostris . 
Callechelys longissimus. ...... 
Conger esculentus.. ............ 
Myrocotiger compressits. ......... 

...... 

K ~ F É R E N C E S  ESPÈCES 
BIBLIOGRAPHIQUES 

25-28-39-’& 

19-25-28-39 
25-25-31-39-46 
19-25 
12-19-21-22-25-30-39 
19-25-30-39 
19-25-45 
21-25-28-30-39-52 
25-56 
15 
sp. nov. 
25-28-30-3 bis-39 
25-28-39 

Lycodontis moringua.. ......... 
Lycodoiitis flavopictu.. ........ 
Lycodontis sanctae-hclenae ... 
Lycodontis unicolor. ......... 
Exocoefus oolitnns. ........... 
Cypselurus e.riliens. .......... 
Cypselrirics ricbesceiis. . ... ....... 
Gypselitrus lineatrrs., ........... 
Cypselitrus cyanopterus . . . . . . .  
Sconiberesox saurus.. .......... 

19-21-25-28-30-31-39. 

25-285-30-39 
21-25-28-30-39 
21-25-25-39 
19-25-34 
25-34 
19-25-34 
17-25 
17-25-30-39-46 
25-34-23 

46 

Belotie platyura. ............. 
Beloiid imnerialis.. ........... 

w z 
,W 

-w 
cl 
il 

E 
3 

- 
o o 
x 
X 
X 
X 
X 
X 
X 

O 
O 
>; 
X 

X 

X 
X 
X 
X 
8 
X 
X 
X 
X 

X 
X 

X 

8 

17-22-24-2~5-28-29-3.1. 

25-38-46 
38-39-46 

2 

41 
-u 
F: 

Irl 

2 
-4 

- 
X 
X 
x 
X 

X 
s 
X 

X 

x 

X 

x 
X 

X 
X 

Y 
x 
x 
X 

Syacium Gapillosum.. .......... 
ilrnoglossus capensis.. ......... 
Platophrys inellissi.. ........... 
Syaciurn micrurum.. .......... 

!4 5 
a 
2 
s 
w 

e 0  

- 
X 
?i 
X 
X 

X 

led. 

< M. 
X 

X 

X 
X 

19-25-64 
2 5 4 6  
19-25-42-6.Z 
19-21-25-34-39-42-43 

44-46 

(1) D’aprBs les recherches effectuées par le Dr J. A. F. GARRICK, et non encore publiées, il ressort 
ie les requins cités sous le nom de C. obscurus appartiendraient en fait h deux especes différentes 
ibituellement confondues : C. obscuras h moyenne vertebrale plus faible et h deusieme dorsale 
us basse et C. galapagensis B moyenne verttbrale plus élevée et deuxihme dorsale plus haute. 
. galapagensis vivrait de préférence aus abords des fles océaniques de l’Atlantique et du Pacifique et 
est vnaisemhlablement h cette espPce qu’appartiendraient les requins désignés sous le nom de 
. obscurus tant A l’Ascension qu’A Sainte-Htkne. 

Bul le l in  d e  l’Iran, t. S Y V ,  s h i e  A. 85 
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RÉFÉRENCES 
ESPkCES 

BIBLIOGRAPHIQUES 

Platophrys lunatus.. . . . . . . . . . .  4l ,  

Holocentrns ascensionis.. ...... 1!1-41-25-29-31-39-5I5~ 
Nernatops macrochirus.. ........ 62-44 

Myripristis jacolius.. . .... 25-30-39-415 
Polymisia nohilis.. . . .  

48 

. . . .  25-28-30-31 his-39 
Adostonins maculatus.. . . . . .  19-25-29-39-46-25-46 
Hippocampiis punrtulatuq . . . .  2 5 4 6  
Xugil cephalus.. ............... 25-46 
$Iysus curvidens.. ........... 22-25-46 
Ostracion hicaudalis.. ......... 25-28 
C)stracion notacanthus. . . . . . . .  10-11-29-21-25-28-32- 

35-39 
Liosarus $aber (cutanem!. ..... 21-13-45-28-39 
Tetrndon wnctae helenae.. .... 25-28-39 
Chilomycterus retîrulatus. .... 28-25-2849 
Diodon holacanthus.. ........... 23-25 

Errthynnits allrtercrtrrs. . . . . . . . .  21-25 
T h  iinius th y r i  r i  i ts  . . . . . . . . . . . . .  25-39-48 
Gr rnr o uln lu 17 pic. ............... 2 1-3 5 
Prrrath rinn 11s o hesrcs. ............ 12 1-25 
Neotliimrirrs cilhtrcorn. . . . . . . . . .  19-21-25 
Thgrsiirs proriretheits. . . . . . . . . .  j19-21-23-25-39-35;-til 
Trfraptt~rrcs iridi+. ?. ............ 

. . . . . . . . . . . . . .  

--- . HI A* A. B. 

í.3 
8 
x 

S 
X 

O 

o 
o 

Y I ï‘ 
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Holanthias fronticinctus.. ..... 
Paranthias furcifer. ............. 
Rypticus saponaceus.. ....... 
Priacanthus cruentatus. ...... 
Priacanthus boops.. ........... 
Diplodus helenae.. .............. 
Diplodus capensis.. ............ 
Diplodus ascensionis.. ........... 
Kyphosirs gallveyi.. ........... 
Mulloidichthys martinicus.. . . .  
Rlalacanthus plumieri.. .......... 
Chaetodon sanctae-helenae.. . .  
Chaetodon dichroiis.. ......... 
Pornacanthus paru.. ............ 
Acantliurus bahianus.. ......... 
Acanthurus coeruleus.. ....... 
Acanthurus hepa tus. ........... 
Scorpaena plumieri. .......... 
Scorpaena mellissi.. ............. 
Pontinus nigropunctatus.. ...... 
Synanceia liorrida.. .......... 
Dactylopterus volitans.. ....... 

Antigonia capros.. ........... 

1 
I 

14-25-29-39 . 
25-46 

46 
1-14-19-25-28-29-39. 

14-21-25-46 
12-14-19-21-22-25-28. 

25-31-46-55 
.19-21-25-29-39 
22 
21-25 
25-46 

29-39-51 

13-25-46 
4-5-19-25 
1-19-21-24-25-29-39. 

46 
19-25-30-39 
24-25-46 
33 
33 
25-30-35-39-46 
22-25-32-46 
19-25-29-39 
25-29-39 
25-28 
25-46 

R&F&RENCES ESPÈCES 
BIBLIOGRAPIIIQUES 

- -  ........ chronlis \ marginatus.. 
I chroniis ............... 

Chromis cautus.. ............... 
25-46 
25-30 

Chrornis insolatus.. ............. 
Pomacentrus leucostictus.. ..... 
Ahudefduf marginatus.. ....... 
Cossyplius rufus.. ............. 
Thalassoma ascensionis. ...... 
Thalassonia sanctae-lielenae . . 
Novacula sanctae-helenae. ..... 
Novaculichthys blanchardi. ... 
Euscarus strigatus.. ........... 
Scarus guacamaia.. ............ 
Remora remora. ................. 
Echeneis naucrates., ............. 
Rliornbocltirzrs osteochir., ....... 
Rhomhocliirics S I I . .  .............. 
Blennius cristatus.. .......... 
Ophioblennius atlanticus (I). ... 
Ophioblennius webbi (l). . . . . . .  

I 

1-22-25-29-39 
25-29-39-46-55 
1-22-24-25-29-31-46 
19-21-22-25-28-29-39- 

8-22-24-25-28-29-31- 

1-8-19-21-22-25-31-35 
25-29-39 
sp. nov. 
1-21-26-28-29-55 bis 
46 
19-25-34 
24-25-29-39-46 
37 
37 
22-25-28-46 
24-25-29-39-46-55 ter 
45-31-46-55 ter41 

46 

51 

- 
. H  - 
X 

o 
X 

X 

X 

X 

o 

o 
X 

X 

X 
X 
X 

X 

X 
X 
X 
X 

X 

X o 
@ 

X 
X 

X 
3 
O 

x 
x x  
X X  
x x  

- 
A. - 
o 
@ 
X 

X 

o o o 
o o o 
O 
O 
X o 

X 

X 

X 
X 

o 
X 

O 
O 

X 

- 
.. B - 
X 

X 
X 

x 
X 
X 

X 
x 
X 
X 
X 
If. 

X 

X 
X 
X 

X 

X 
X I X  

I 

- 
:AP 
.. c - 

X 
X 

X 

c. 
X 

X 

X 

X 

X 
X 

? 

X 
X 

X 
X 
X 

1305 
- 

G .  - 

X 

X 

X 

X 

X 

X 
X 

? 

X 
X 

X 

:.O.A. - 

X 
X 

? 

i! 

X 

? 

X 
X 

? 

4 
X 
X 

X 
X 
x 

(1) Ces deux noms sont actuellement considbr8s comme synonymes : le deuxihie s’appliquant I uniquement :ius formes jeunes de O. (Rnpisearfes) afZanticus reprbsenté par au moins deux sous- 
especes dans l’atlantique : O. aflanficizs al&ficns du Brésil et di  la cBte bccidentale d’Afrique, et 
O. atlanficzrs maccZurei des Antilles (Victor G. SPRINGER, Copeia, 1962, p. 426-433). 

- 
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Entornacrodus tes t i lk . .  . . . . . . 
Ealistes ringens.. . . . . . . . i. . . . . . 
Balistes vetula.. , . . . .'. . . . . . . . 

I 
21-22-24-25-32-51 ' ' :, . I ~' 'I 

13 his-?5-36 
19-24-25-31-34-31 bis. 

96-10-46-18 

ESPÈCES RÉFÉRENCES Is. Il.¡ A. 
BIHI.IOGRAPHIQUES 

I 

RE h URI 6 R I  O G É 0 G R  A P H In U E. 

I /  

Dans l'Annexe prbcíklente, nous avons tent i: d'Atah1ir une li.;te 
des tbsp6ces c+inue< de I'une ou  l'autre ries t I c w s  ìles Ascension 
et Saint e-p3&lèlie en indiquant leiir répartition &graphique dali.; 
l'h-tlant ique. 

Compte temi de synonymies prolmldes. iious arrivons k 1111 total 
de 12% espkces différentes : 

I 

dont 96 citPes de Sainte-Hblhe 
í S  citées de l'rlsreiisinn 
50 Ptayt c m " n e s  aus c1t.u~ ìles. 
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a. Région Antilles-Brésil. 
b. Iles de l’Atlantique nord-est : îles du Cap-Vert, Canaries, 

c .  Iles du golfe de GuinBe : Sao Thomé, ìle du Prince, ,hino 

d. Côte occidentale d’Afrique proprement dite. 
Nous avons ohtenu les chiffres suivants : 

Rladère, Acores. 

Bom. 

Espkces d’Ascension ou de Sainte-Hélène. ........ 
Espèces de Sainte-IIblEne non encore citees d’As- 

cension.. ..................................... 
Espèces d’Ascension non encore citées i Sainte- 

IXélEne. ..................................... 
Espèces n’ayant encore k t é  citées d’aucun nutre lieu 

que de Sainte-B&ne ou d’Ascension.. ............ 
Especes n’6tant jusqu’ici connues que de Sainte- 

I-IéIBne. ......................................... 
Espitces n’&tant jusqu’ici connues que d‘Ascension. . 
Espbces se retrouvant dans la zone a (Antilles- 

Espbces se retrouvant clans la zone b (îles du Cap- 

4 s &ces se retrouvant dans la zone c [ìles du  golfe de 
L i n b e l . .  .................................. 

Especes se retrouvant clans la zone d (&e occiden- 
tale d’Afrique proprement dite) ............... 

BrBsil) ...................................... 
Vert, etc.). ................................. 

- 
NOXBRE - 

82 

57 

53 

20 

12 
3 

41 

31 

31 

21 

.- ” 

Bien que la liste des espèces de cette region soit appelCe à etre 
plus ou nioins considérablement augmentée au cours de futures 
recherches, que certaines assimilations actuelles restent encore 
douteuses, et que par suite les chiffres ci-dessus n’aient qu’une 
valeur relative, 

il apparaît néanmoins nettement : 
10 qu’il existe dans la zone Ascension-Sainte-Hélène une faune 

côtière endémique assez importante : plus de 24 % des espèces 
ne sont citées d’aucune autre région de l’Atlantique. 

20 que les a fh i tés  de cette faune sont très nettement plus 
antillaises que ouest-africaines. 
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ADDENDA 

Depuis la rédaction de ce travail, nous avons pu examiner 
certains spécimens des collections de divers musées europtens 
d’histoire naturelle, et prendre connaissance de certains travaus 
récents. 

Nous résumons nos ohservations ci-dessous : 

I. - Decapterus. 

Nous avons pu esanliner les Decapterus conservés au British 
Museum de Londres et au Muséum d’Histoire naturelle de Paris. 

10 Nous avons bien retrouvé dans les collections du B. M. en 
provenance de Sainte-Hélène et, Ascension les trois espPces que 
nous citons avec leurs caractères spécifiques. Les spkcimens éti- 
quetés Decnpterus punctatus appartiennent sans équivoque à cette 
espèce, les nutres sont actuellement tous étiquetés Decapterus 
sanctne-hclrnne. 

A notre avis doivent être rangés sous les noms de : 

a) D. sanctae-helenae (CUVIER) : 
- Deux spécimens de MELLISS de $1. 203 et  218 mm étiquetés 

(D. nzrtroadsi) D. sanrtne-helenae et numbrnt&s 67-10-8-1-2-3, 
portant les numéros XXV e t  XXVI sur plnqne perforée. 
- Un spPcirnen de hIELLIss dt. sl. 344 inni +tiqueté D. snnctne- 

helerzne et  numéroté 68-6-15- 14-15 sur le lmral [qui cnntenait 
en outre un D. mcxctrrellus). 
- Un spécinirn de CUNNTNGHAM de  SI. 355 min étiquet6 D .  snnc- 

tae-helencre et nuniS.roté 1R10-9-9-18. 
- Deux spécinwns de COLMAN de sl. 213 et 2170 itim btiquetks 

D. sal,ctc7e-hf~lriitrp et St onehrass et numérn t6s 1046-5-23-1-2. 

b) D. macarellus (CTIVIER) : 
- Un sp6cimen de RIELLISS de sl. 273 inin btiquet6 D. srrnrfna- 

helerrcrc et nuinérot6 68-6-15-14-15 s i i r  le hocal (qui coritenait 
égalenient un D. sur?cfcrc-hf~lencxt.). 
- Cinq spécimens d e  R. S. CLARK Esq. de FI. 138, 139, 143, 151, 

153 Inin étiquetbs D. sniict , tr-hrl~~ri~ie rt nullltrotts 1912-12-10- 
59 à 63. 
- Deus spbi~imens de SrnrPsoN de sl. 271, 277 nim etiqiietés 

D. scilic’ttrr-heleii~t’ et n u n i h t 6 s  1!127- 13-7-45-4ti. 
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-Deus  spécimens de CoLnrAN de sl. 175, 177 nim étiquetés 
D. sanctae-lielenae et Kingston et numérotés 1946-5-23. 

Par ailleurs le spécimen mâle de CUNNINGHA&ï cité par TREWA- 
VAS (1945) comme étant vraisemblablement dans la u phase 1) 

Kingston est en fait un D. saiictae-heleizae, donc à notre avis 
un  Stonebrass : en conséquence l’hypothèse selon laquelle les 
D. macarellus (Icingston) seraient des mâles et les D. saizctae- 
helenne (Stonebrass) des femelles s’avère fausse. 

20 I1 ressort de l‘examen des collections du Museum de Paris 
qu’il n’y a pas actuellement de D. sanetue-lzelenae parmi elles en 
provenance des îles Sainte-Hélène e t  Ascension. On comprend 
que ce fait ait conduit BERTIN et DOLLFUS à nier l’existence de 
cette espèce. 

Cependant nous pensons que ces auteurs n’auraient pas dû 
affirmer avoir retrouvé les types de D. saizctae-helenae de CUVIER ; 
en effet il seidde bien qu’ils ne se soient basés que sur des consi- 
dérations d’ordre chronologique e t  géographique pour attribuer 
à certains spécimens qui sont incontestablement des D. punctatus 
le rang de types de D. saiactae-helenae. En fait les véritables types 
paraissent bien avoir disparu. 

II. - Diplodus. 

Nous avons essayé d‘examiner les types des diverses espèces 
de ce genre décrites des côtes d’Afrique du Sud et des eaux de 
l’atlantique Sud, 

I1 ne nous a pas été possible de retrouver au British Museum 
le type de Diplodus capensis (A. SMITH 1849), conservé à sec. 
Cependant la description détaillée que donne A. G ~ N T H E R  (Cat. 
Fish. Brit. Mus., 1859, vol. I, p. 442-443) de cette espèce permet 
de penser qu’elle est différente de celle rbcoltée par la Reine-Pokozc 
à Sainte-Hélène. En  particulier le nombre de branchiospines 
au bord inférieur du premier arc est plus faible : 7 d’après FOWLER 
(1936, p. 841), 9 ou 90 d’après BARNARD (1927, p. 691) alors qu’il 
est de 11 ii 13 cliez nos spécimens de mhme que chez celui que 
nous pensons être le type de S. heleiiae SAUVAGE. 

Nous avons vu au musée de Vienne divers spécimens étudiés 
par STEINDACHKER et déterminés : Sargus ltolubi STEIND. et Sargus 
izatalensis STEIND. sans pouvoir préciser si ces spécimens étaient 
ou non les types de ces deus espèces. 

De toute manière leur dentition (3 incisives par demi-mâchoire 
supérieure, et généralement 3, parfois 3 ou 4 par demi-mâchoire 

I 
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inférieure) et le nornhre réduit de leurs branchiospines a u  premier 
arc (7 à 8 la partie inférieure), permettent de le$ skparer très 
facilement de l'espèce de Sainte-Hélène. 

De iiiPnie iious ayons pu esaniiner ?i Paris I'holotype de Surgrts 
nscensio?,is VAL. (in C. V.), les types (3 spiciniensi du Sirrgirs 
rrrgenteirn VAL. { i i t  C. V.) décrits du Brilsil et  un spécimen de 
Sainte-I-TélZne étiqueté Sargrrs roildeleti T'AL. ( i r 1  C. Y.), ( C A H A G N E J ,  
portant le 110 952, qui notre avis doit &tre l~linht?-pe de l'espPce 
décrite par SAUVAGE sous le nom de S .  heleriixe. 

Enfrii divers autres spCcimens d'origine diverses ont pu ètre 
comparés, notaminent un individu du Brésil (GAY), C.tiqueté 
S. nrgcnieus, et  un de Sainte-Hélène (DUSSUMIER), &tiquet& 
S. nsremionis (rupeiisis) C. V. 

De ces divers csaniens et comparaisons, il wssort que nos con- 
clusions premi2res ne se trouvent pas  sensiL1emen t niodifikrs 
et sont niaint enaiit les suivantes. 

10 Les spéciiiiens esanlinks sous les nonis de S. holithi et S. rinftr- 

lensis appartiennent à deux espi.ces différentes de la cate est 
d'Afrique du Siid plackes dans le gmre Rlmhdosnrgztx qui tist en 
particulier caractCris6 par ses incisives supérielires au n o i n h e  
(le 3 de chaque chté. 

20 S. ctrpensis, & 4 incisives par demi-niàchoirr, est un v6r.i- 
table Diplotlus, rliiférent bien enttwlu des Rhnbdosnrgus airisi 
que des autrcts Diplodrts observes ?i Sainte-I-TblBrie e t  k l'ìle de 
l'b.;ccnsion. 

30 S. t~scrnsio?ai.s est une esp valahle ditTPreiite de cclh que 
nous ayons rapportée de Saint IblPue [caractériske iiotaninient 
1mr se.; rnolaires plus nornL~euses 1. 

40 L'individu rapporté par DUSSVMIER Cie Sainte-HGlhe, &ti- 
rp t ' tb  S .  rr.scerisioiii.s est diffkrent du type rapport': de 1'Awenc.ioii 
par ($my cbt C;.AIMARD P t  n'appartient pas k la m h e  e 
s'agit d'uii >picinieri de  la n i t h e  espi.c*e que les ndtreb. 

5e L'individu etiquete S. rondrdeti C. V. Saiiite-H&IPnc, C \ H ~ ( : N E .  

doit ;tre e11 réalit6 l'holotype de s. hdu" s &LIVAGE, et corrt's- 
lmnd parfaitrmeirt k ilos spkinienb. 

6" Bien qur no.; spkimens, l'esrrnplaire de Sainte-Hblène, de 
CAHAGNE (,consitlPrC! comme type dr S. l w / t v i ( ~ c ~ ,  r t  celui, t'plement 
de Sainte-HPlène, rapporté par D UMTER, btirjUt.t.6 s. ( I S C t ' l l -  

.vioiiis l w p W , S i S J  C. V., paraissent appartenir t r i i l >  à ilne m P m e  
cspPce que nnu\ t1':signons sous le noni de D. hrlcncie (S 4vvAi;E 1 ,  
et soient tre< voisins des types de Snrgits urgenteris CUVIER ,in 
C. V.), de.; c- t i t ra  hrbdirnnes, il ne noii.; a pa< t'.te. pssililt. dr  tlbci- 
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der s’il s’agissait en fait d’une seule espèce ou de deus  espèces 
voisines. L’iniplantation des incisives, le nombre des Lranchio- 
spines, et les proportions du corps que nous n’avons malheureu- 
seinent pas pu coniparer avec assez d’attention laissent appa- 
raître des différences qui ne nous autorisent pas - en raison 
également de I’éloignement des points d’origine du mathiel  - 
à les considérer comme synonymes. Toutefois si des examens 
ultérieurs complémentaires venaient démontrer l’identité des 
deux formes, c’est sous le nom de Diplodus argenteus VALEN- 
CIENNES (in C. V. 1830) que notre esphce devrait &tre citée. 

III. - Soleoidea. 

Dans son travail : Soleoidea (Pisces, Heterosoniata) Atlantide 
Report no 7. Copenhague, 15 niai 1963, le Dr J. G. NIELSEN 
passe en revue outre le materiel Soleoidea récolté par l’Atlantide 
quelques specimens provenant de collections diverses effectuées 
dans l’Atlantique et  notamment les collections recueillies par 
Th. hfORTENSEN à Sainte-Hélène en 1930. Ces collections renfer- 
maient quatre spécimens capturés entre 20 et 70 ni de profon- 
deur d’un Syniphicrus ( S .  Izigrescens RAFINESQUE M O ) ,  de SI. 
comprise entre 29 et  62 mm. 

C’est à notre connaissance le premier représentant de ce groupe 
qui soit signalé soit & Sainte-Hélbne soit à l’île de l’Ascension. 

L’esphce était connue de la hféditerranée et  des cbtes ouest 
africaines jusqu’à l’Angola. J. G. NIELSEN écrit à son propos 
(p. 25) : a Theese new localities off St. Helena have most certainly 
been invaded by specinlens from the african continent. According 
to  KYLE (1913) the species of the genus Symphums are provided 
wliith a long pelagic larval life, thus by using e. g. the  South 
Equatorial Current, it should be possible for S.  nigrescens to  
reach St. Helena. 
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Fri.;. 1 .\. - Tritchinocclrhalns myups : esemplaire de L = 302 nnn de l’île de. l’Ascmsion 

FIG. 1 B. - Truchiriuct~~~hal~cs rnyops : dhtail montrnnt une ventrale plus courte chez un specimen de L = 28 cm des c.dtes de Sierra Leone. 
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FIG. 2. -:HoIocentrus ascensionis : L = 243, sl = 181. 





FIG. 4. - Lycodontis nioringua : t&te d'un individu de L = 770 mm. 
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FIG. 7. - Srnoglossus cupensis : L = 146 mm. 









FIG 10 B. - Bofhus mellissi, 
tete d'une femelle. 

FIG. l í  B. - Bothus lunutus, 
tete d'un 8 des Antilles (Martinique) de L = 249. 
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FIG. 1%. - Belone plufyura : L = 391 : 101 jusqu'au bord anterieur de l'œil f 250. 

FIG. 13 A. - Osfracion nofacunthus de Sainte-HGne vue de profil. 



FIG. 1-1 A. - Osfrueion guineensis, exemplaire de CGfe d'Ivoire %TU de profil. 



FIG. 15 A. - Osfrucinn fricomis, exemplaire des ,Lntilles vu do: profil. 



FIG. 16 A. -Diodon holacanthus de l'Ascension (L = 236) vu de profil. 



FTG. 15 B. - Orfraciorr frieornis, dfitail de l'ornementa- FIG. 14 B. - Osfrmion gnineeruis, d6tail de l'ornemcn- FIG. 13 R. - Osfracitrn nofacunfhus, detail del'cmemen- tation de deux plaques latero-dorsales de la campace. tioll de deus igatlues lat(.ru-ciorsirles de la cnrilpnce. taion de deux plaques lat&rn-dorsalcs de la carapace. 



FIG. 17 h. - Diodor1 hoZacanfhos d'Abidjan (L = 210) vu de profil. 



FIG. 16 B. - Diodon holacuntlms, 
vue dorsale montrant seulement la r6pactition des taches de couleurs. 

FIG. l i  B. - Diodon holncanthns, 
vue dorsale pour montrer la disposition des taches de couleurs. 
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FIG. 18 A. - Uiotlon hgsfr i s  (lu ScinPgrI (L = 227) vu de profil. 



FIG. IS B. - Diodon liysh*i.c, 
vue dorsale pour montrer la disposition des taches de couleurs. 
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FIG. 21 A. -Decapferus puncfafrzs : I, = 213 mm, Sainte-H&ne ; vu de profil. 





FIG. 21 B. - Decapterus punctatus, 
vue schématique du bord postkrieur 

de la cavité branchiale. 

FIG. 22 B. - Decapierlis macarellus, 
vue schematiwe du bord posterieur 

de la cy i t é  branchiale. 

FIG. 23 B. - Decapterus smictae-helenae, 
.vue sehcmntique du. bord postérieur 

de la caviti. branchiale. 





. _ _ _  " -_ 
FIG. 2.4. - Tefrapfurus indet. malile : €1~1 = 1910 mm, mesuree de l'extrcmite de In machoire inférieure. 



Ri;. 25. - . ipogon axillcrris, S:iinte-Hi.lhe ; L = i24 iiiiii. 
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FIG. 27. - Srrrunnc strnetrrr-hclcnue, Ascension ; L = 12% 
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FIG. 2s. - Paranthius furcifer, Ascension ; L = 69. 





FIG. 30. - DipZodus hdenae, Sainte-H61Pne ; flil = 325. 
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FIG. 32. - Chaetodon sanetae-helenae, Ascension ; L = 131. 
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FIG. 31. - Pomacanfhus paru, Ascension ; L = 106. 
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FIG. 3C. - Acanthurus coeruleus, Ascension ; L = 285. 
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FIG. 37 B. - S. plumieri, schema de la face interne de la pectorale gauche du meme. 

C. - S. plumieri, schéma de Ia face interne de la pectorale droite du meme. 
D. - S. p h m i e r i ,  schema de la face interne de la pectorale gauche d'un spéci- 

E. - S. pIuniieri, schema de la face interne de la pectorale gauche d'un speci- 
men de la Désirade (Antilles). 

men de la Martinique (Antilles). 

FIG. 38 A. - S. brccsiZiensis, schema de la face interne de la pectorale, gauche d'un 

B. - S. Zaeuis, schéma de Ia face interne de la pectorale gauche d'un spécimen 

C. -- S. Zaeuis schema de la €ace interne de la pectorale gauche d'un spkimen 

specimen des c6tes du BrBsil. 

du Si-negal. 

des Iles du Cap-Vert. 





FIG. 39 B. - Thahsoma sanetac-helenae, schéma montrant la disposition des pores sur la tGte du m&me. 



FIG. -10. - (.‘ossyphiis rufizs, Ascension : L =- 310. 
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FIG. 41. - Novaeulu sanetae-helenac, Ascension : L = 235. 



FIG. 4 1 his. - Xoziolrcccultc saricfachulennc, Ascension, schéma d'un specimen d'apparence plus allonge. 
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FIG. 42. - Novaculichfhys blanchardi sp. nov., -4scension : L = 212. . 
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FIG. 4 4  A. - Rhombochirus osteochir de TC4rapfuriis indet. L = 208 : tete vue par la 
face supérieure. - FIG. 44 B. - Rliomboehirus osfcochir, schéma de la tete du m&me 
de profil. 

FIG. 45 A. - Rhombochirus sp. de Tefrapftrrizs indet. L = 11% : tete vue par la face 
suphieure. F I G .  15 B. - Rhombochirus sp., schéma de la t6te du m h e  de profil. 





FIG. 47. - Mellirhfhys hnniuic, Ascension ; flrl = 251). 
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FIG. 48. - dlrcfern scripfu, Ascension ; L = 365. 




